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Le Premier secrétaire de l’USFP,
Driss Lachguar, a reçu Zakaria Semlali,
ancien président de la commune
d’Azemmour, parlementaire de la
même circonscription, et fils du défunt
Abdellatif  Semlali.

Zakaria Semlali a rejoint le Parti de
la Rose dans le cadre de la dynamique
que connaît l’USFP dans cette région.
Lors de cette réception, Driss Lachguar
était accompagné de Mehdi Mezouari,
membre du Bureau politique, Moulay
Mehdi El Fatimi, coordinateur de la
Commission électorale provinciale à El
Jadida, Mouloud Skaoukraa, conseiller
parlementaire ittihadi et secrétaire de la
section Bir Jdid et d’Abdellatif  El Bay-
douri, membre de la Commission élec-
torale provinciale.
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L’exécutif espagnol s’empêtre
dans les remous du Ghaligate
Les ministres défaillants risquent fort de faire les frais de leur inconstance

Le gouvernement espagnol
présidé par Pedro Sanchez
semble tanguer sous l’effet

des contrecoups de la crise entre
Rabat et Madrid née de la bourde
commise par l’exécutif  espagnol
qui a manigancé avec le régime al-
gérien pour accueillir le chef  des
séparatistes, Brahim Ghali, en cati-
mini et sous une fausse identité. 

Selon un article publié avant-
hier par le portail espagnol, La In-
formación, « une guerre ouverte »
se déroule essentiellement entre la
ministre des Affaires étrangères,
Arancha González Laya, et le mi-
nistre de l’Intérieur espagnol, Fer-
nando Grande-Marlaska qui « ne
partage pas » la manière avec la-
quelle elle a géré la crise avec le
Maroc. 

« Les conséquences pourraient
être graves pour les policiers ex-
perts en matière de lutte contre le
terrorisme, pour qui la collabora-
tion avec le pays voisin a toujours
été essentielle », a souligné la même
source.

La ministre espagnole des Af-
faires étrangères, ajoute La Infor-
mación,  a été fortement contrariée
par la fuite qui lui a imputé la res-
ponsabilité de l’hospitalisation de
Brahim Ghali dans un hôpital de
Logroño pour "raisons humani-
taires" et de l'organisation de son
entrée en Espagne via l'aéroport de
Saragosse. 

« Les mêmes sources ajoutent
qu’Arancha González Laya a trans-
mis cette décision à Pedro Sanchez
(chef  du gouvernement espagnol)

et l'a exécutée en dépit des réserves
que l'Intérieur et d'autres organisa-
tions de l'exécutif  – à savoir le CNI
(le service de renseignement espa-
gnol) et la Défense – ont formu-
lées. Ils l'ont mise en garde, pour
l'essentiel, contre les risques qu'une
telle décision pourrait comporter et
qu’elle pourrait générer une grave
crise avec le Maroc, comme cela a
fini par se produire », a souligné le
média espagnol. Et d’ajouter : « Les
effets collatéraux du conflit diplo-
matique avec le Maroc menacent
de créer une division profonde au
sein du Conseil des ministres espa-
gnol qui affecterait le noyau des

portefeuilles détenus par le PSOE
et par Podemos ».

Par ailleurs, le média d’informa-
tion espagnol OkDiario a publié un
article à charge contre la ministre
des Affaires étrangères, Arancha
González Laya, intitulé « Les diplo-
mates s’insurgent contre González
Laya : ils la surnomment «González
Líos ». Lío (pluriel Líos) signifie
problème, pétrin, brouille… dans
la langue espagnole.

«Gonzalez Laya...? Faites-vous
référence à la ministre González
Líos…? ». C'est la phrase qu'un di-
plomate espagnol bien connu a re-
prise à ce journal (OkDiario) il y a

quelques jours après avoir été inter-
rogé sur les agissements de la mi-
nistre des Affaires étrangères à
l'égard du Maroc. La colère contre
la politique de celle-ci grandit au
sein du corps diplomatique espa-
gnol, alors que les remous conti-
nuent de se multiplier sur la scène
internationale. Et avec la montée
de la colère, le surnom (González
Líos) s’est généralisé, selon un di-
plomate espagnol cité par OKDia-
rio.

D’après la même source, cette
phrase fait allusion à sa gestion de
la crise avec Rabat, puisque la mi-
nistre avait ardemment défendu
l’hospitalisation du chef  des sépa-
ratistes en Espagne. « Il s’agit d’une
erreur fondamentale », a souligné le
diplomate espagnol. Et de préciser
: « Nous avons réussi à mettre le
Maroc en colère, à obliger les Etats-
Unis, à un moment de faiblesse in-
ternationale particulière pour
l'Espagne, à afficher publiquement
sa préférence pour Rabat, et l'UE à
devoir prendre en charge notre po-
litique d'immigration comme si
nous étions des mineurs ».  

Par ailleurs, le Parti populaire
(opposition) va soumettre, dans les
prochains jours, au débat et au vote
en séance plénière du Congrès
(Chambre basse du Parlement es-
pagnol) une motion par laquelle il
demande au gouvernement de
Pedro Sanchez de rétablir « le plus
tôt possible » les relations avec le
Maroc, selon l’agence espagnole
Europa Press.

Mourad Tabet
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Le traitement de l'affaire Brahim
Ghali par la justice espagnole 

est une véritable farce judiciaire
Le Forum canario-sahraoui, une association qui regroupe des citoyens

du Sahara marocain et des Îles Canaries, a manifesté, vendredi, sa "plus
ferme réprobation" vis-à-vis du traitement réservé par la justice espagnole
à l’affaire du dénommé Brahim Ghali, chef  des séparatistes du Polisario,
le qualifiant de "véritable farce judiciaire".

L’ONG espagnole a déploré dans un communiqué le traitement
laxiste et permissif  réservé par la justice espagnole à cette affaire, fusti-
geant la position du juge, Santiago Pedraz, qui n’a pris aucune mesure
restrictive contre ce criminel malgré les graves accusations qui pèsent sur
lui, et celle du procureur général, dont «l'indulgence avérée dans le trai-
tement de cette affaire est inacceptable".

"Pourquoi le juge d'instruction n'a-t-il pas posé de questions à l'accusé
? Pourquoi le procureur n'a-t-il pas procédé à un interrogatoire plus
exhaustif  ?", s’interroge l’ONG, notant que le magistrat et surtout le pro-
cureur général «ont négligé clairement leur devoir».

Et d'ajouter que cette affaire "remet en cause l'indépendance de notre
système judiciaire et la séparation des pouvoirs de notre démocratie".

Pedro Sanchez Arancha González Laya Fernando Grande-Marlaska 
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Driss Lachguar dans une lettre adressée à Iratxe García Pérez,
présidente du Groupe socialiste et démocrate – Europal

Ce serait une grave erreur que de chercher à européaniser la crise 
politique maroco-espagnole qui, de surcroît, n’est aucunement 
dictée par des raisons migratoires ou de droits de l’Homme

L'Union socialiste des forces po-
pulaires à travers ses militantes
et militants s’est entretenu avec

l'Alliance progressiste dont le Parti so-
cialiste européen, ainsi qu’avec plu-
sieurs députés européens amis. Des
échanges constructifs dont le but est
d'expliquer la position du Maroc au
sujet de la résolution d'urgence initiée
par le groupe libéral "Renew Europe"
et spécifiquement le parti espagnol Ciu-
dadanos, sous l'intitulé "Violation de la
Convention des Nations unies relative
aux droits de l'enfant et utilisation de
mineurs par les autorités marocaines
dans la crise migratoire à Ceuta".

Les échanges menés par l’USFP ont
mis en lumière les risques que repré-
sente une telle résolution sur le parte-
nariat Maroc-UE. L'existence de cette
proposition hostile au Maroc prend des
allures d’attaque gratuite. Pourtant, les
Européens ne devraient pas se laisser
dicter leur agenda politique et géostra-
tégique par des partis de droite en perte
de vitesse ; partis qui cherchent, par ail-
leurs, à manipuler l'opinion publique
européenne en ressassant les théma-
tiques de la migration et de la sécurité.
Il convient de rappeler que le Maroc est
de loin le pays le plus stable, le plus
prospère et le plus démocratique du
Sud de la Méditerranée. D’autant que la
situation des enfants et mineurs n'est

pas alarmante au point de chercher à
provoquer des résolutions de ce type.

Concernant la relation Maroc-UE,
il faut savoir que le Maroc supporte un
lourd tribut en termes d’efforts de mo-
bilisation de ressources humaines et de
coût de surveillance du littoral Nord,
s’élevant à environ 350-400 millions
d’euros par an. Selon nos informations,
l’appui financier de l’UE durant les 20
dernières années n’a couvert que 4%
des efforts marocains consentis dans le
domaine. De plus, le Royaume accorde
une grande importance à la probléma-
tique de la migration des mineurs non
accompagnés. Il a toujours collaboré
étroitement avec ses partenaires, essen-
tiellement européens, dans le cadre
d’une coopération basée sur la préven-
tion, la protection et le retour concerté
des mineurs, dans le respect de ses en-
gagements internationaux.

En outre, Sa Majesté le Roi a réitéré,
le 1er juin 2021, l’engagement clair et
ferme du Royaume à accepter le retour
des mineurs non accompagnés dûment
identifiés. Comme l'attestent les méca-
nismes de coopération qui ont été mis
en place à cet effet avec certains pays,
notamment la France et l’Espagne. Mé-
canismes qui ont abouti au retour de
plusieurs dizaines de mineurs. Pour ce
qui est des lenteurs constatées dans la
concrétisation de cette coopération, ils

sont essentiellement liées à des blo-
cages dus aux procédures complexes de
certains pays européens. 

Le Maroc n’a donc eu de cesse de
réitérer son souhait de collaborer,
comme il l’a toujours fait, avec les pays
européens et l’UE, pour le règlement de
cette question. En ce sens, le Royaume
espère que l’UE et les pays concernés
sauront dépasser les contraintes procé-
durales pour faciliter cette opération,
car les tragédies humaines ne peuvent
faire l’objet de surenchère politique.
L’initiative portée par certaines parties
de la résolution d'urgence intitulée
"Violation de la Convention des Na-
tions unies relative aux droits de l'en-
fant et utilisation de mineurs par les
autorités marocaines dans la crise mi-
gratoire à Ceuta", intervient dans le
contexte de tension entre le Maroc et
l'Espagne, qui cherche à «européaniser»
la crise politique bilatérale en exploitant
la question de la migration.

Une éventuelle résolution constitue-
rait un déni de l’acquis commun enre-
gistré par les relations Maroc-UE et
une contradiction avec les prises de
positions de hauts responsables euro-
péens et des autres institutions, qui
considèrent le Maroc comme un par-
tenaire essentiel dans le domaine de la
gestion des questions migratoires, en
particulier.

Lettre de Driss Lachguar 
à Iratxe García Pérez 

Présidente du
Groupe socialiste et
démocrate – Europal

« Chère camarade,

Nous avons appris qu'une résolution d'urgence
a été initiée par Renew Europe sur la « Violation
de la Convention des Nations unies relative aux
droits de l'enfant et l'utilisation de mineurs par les
autorités marocaines dans la crise migratoire à
Ceuta ».

Vous savez sûrement que c'est le parti espagnol
Ciudadanos qui a initié cette résolution de projet.
Compte tenu des crises diplomatiques entre le
Maroc et l'Espagne, ce serait une grave erreur
d'«européaniser » une crise politique bilatérale qui
n'a pas de racines migratoires ni de droits humains.

Une telle résolution sera totalement contre-
productive car elle contrariera sûrement un allié de
longue date sur des questions clés et pourrait nuire
au partenariat Maroc-UE.

Le Maroc n'est pas seulement un voisin de
l'UE. Dans le cadre de la Politique européenne de
voisinage (PEV), le Maroc a toujours été salué
pour ses initiatives pionnières, qui n'ont pas man-
qué d'inspirer tout le voisinage de l'Union. Il a été
le premier pays à obtenir le statut avancé, à signer
un accord de coopération scientifique et technique,
un accord à ciel ouvert, un accord Galileo, un ac-
cord de coopération en matière de système civil
mondial de navigation par satellite (GNSS), à met-
tre en place des sous- comités et groupes de travail,
dont un traitant des « Droits de l'Homme, de la
démocratisation et de la bonne gouvernance »,
entre autres.

Par ailleurs, l'UE et le Maroc, identifiés par la
déclaration politique commune de 2019 comme
l'un des piliers fondamentaux de la stabilité dans
l'espace méditerranéen, sont appelés à faire face à
de multiples défis communs : santé, climat, sécu-
rité, numérique, migration, etc. La préservation de
cette relation est fondamentale pour l'avenir des
deux rives de la Méditerranée.

En tant que socialistes et démocrates, nous ne
devons pas laisser les partis de droite dicter leur
agenda en imposant systématiquement de catalyser
le débat politique sur les migrations et la sécurité.

Le Maroc est de loin le pays le plus sûr, le plus
progressiste et le plus avancé dans  le processus
démocratique du sud de la Méditerranée. Vous
avez sans doute entendu parler de la généralisation
de la couverture santé initiée cette année et du lan-
cement du projet de protection sociale universelle
(retraite, allocations familiales et indemnités de
perte d'emploi) que le Maroc envisage de finaliser
d'ici 3 ans. Aussi, la nouvelle Stratégie nationale de
développement qui a été présentée au Roi du
Maroc la semaine dernière instituera de réels chan-
gements vers un Etat providence et protecteur
mais aussi un Etat respectueux des droits et liber-
tés publics et individuels, notamment en ce qui
concerne les droits des femmes.

Ainsi, nous souhaitons que nos camarades
jouent un rôle de facilitateur dans la gestion de la
crise actuelle entre le Maroc et l'Espagne et que
nous puissions travailler ensemble pour renforcer
le partenariat UE-Maroc au lieu de le fragiliser. De
notre point de vue, la première étape serait donc
de voter contre cette résolution.

Chère camarade, nous sommes convaincus que
nos arguments seront entendus par les parlemen-
taires S&D, et nous restons à votre disposition
pour de plus amples informations. 

Bien Cordialement,
Driss Lachguar

Premier secrétaire de l'USFP »

Iratxe García Pérez Driss Lachguar
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La CEN-SAD salue la décision de SM le Roi de régler
la question des mineurs marocains non accompagnés
La Communauté des Etats sahélo-

sahariens (CEN-SAD) a salué
vendredi la décision "sage et pers-

picace" de SM le Roi Mohammed VI de
régler de manière définitive la question
des mineurs marocains non accompa-
gnés, en situation irrégulière dans cer-
tains pays européens.

Dans un communiqué, la CEN-SAD
a affirmé qu’en procédant à la prise de
cette décision, "SM le Roi renforce da-
vantage l'engagement ferme du Royaume
du Maroc à rapatrier solennellement des
mineurs non accompagnés, dûment
identifiés".

La CEN-SAD s’est félicitée du "rôle
déterminant" de la diplomatie marocaine
conduite par le Souverain en matière de
gestion de la migration afro-européenne,
soulignant que le Maroc tient à préserver
ses rapports de bon voisinage avec les
pays de la rive Sud de la Méditerranée.

La Communauté a également salué
les dispositions prises par le Royaume
pour renforcer la concertation et le dia-

logue avec les pays européens et de
l'Union européenne en vue de parvenir à
un règlement humain et rapide de la si-

tuation des mineurs non accompagnés,
conformément aux engagements des ca-
dres communs de partenariat, notam-

ment le Dialogue euro-africain sur la mi-
gration et le développement (Processus
de Rabat), le Dialogue UE-Afrique, le
Partenariat euro-méditerranéen, le Dia-
logue 5+5 et le Forum mondial sur la mi-
gration et le développement.

A cet égard, la CEN-SAD rappelle
l'adoption par le Royaume en 2013 de la
Stratégie nationale d'immigration et
d'asile qui a permis la régularisation de la
situation de plusieurs milliers de migrants
subsahariens sur le sol marocain entre
2014 et 2020.

SM le Roi Mohammed VI a été dési-
gné par l'Union africaine, en tant leader
sur la question migratoire afin de trouver
des solutions globales et humaines aux
questions migratoires sur le continent
africain, note la CEN-SAD. 

Au regard de toutes ces actions et
grâce à l'implication personnelle du Sou-
verain, l'Union africaine s’est doté d’un
Observatoire africain des migrations, ins-
tallé depuis 2020 à Rabat, ajoute la CEN-
SAD. 

Lancement d’“African Lion 2021”
L'exercice combiné maroco-américain se déroulera jusqu’au 18 juin dans 
les régions d’Agadir, Tifnit, Tan Tan, Mehbes, Tafraout, Ben Guérir et Kénitra

Sur Hautes instructions de
Sa Majesté le Roi, Chef
suprême et Chef  d’état-

major général des Forces ar-
mées Royales, l’exercice
combiné maroco-américain
"African Lion 2021" se dérou-
lera à partir d’aujourd’hui
jusqu’au 18 juin 2021 dans les
régions d’Agadir, Tifnit, Tan
Tan, Mehbes, Tafraout, Ben
Guérir et Kénitra, impliquant
de milliers de miliaires multina-
tionaux et un nombre très im-
portant de matériel terrestre,
aérien et maritime. 

En plus des Etats-Unis
d’Amérique et du Royaume du
Maroc, la 17ème édition de cet
exercice connaîtra la participa-
tion de la Grande-Bretagne, du
Brésil, du Canada, de la Tunisie,
du Sénégal, des Pays-Bas, d’Ita-
lie ainsi que de l’Alliance Atlan-
tique, en plus d’observateurs
militaires d’une trentaine de
pays représentant l’Afrique,
l’Europe et l’Amérique, a indi-
qué samedi l’Etat-major géné-
ral des Forces armées Royales
(FAR) dans un communiqué. 

Les objectifs de cet exer-
cice, considéré parmi les exer-
cices interalliés les plus
importants dans le monde, sont
nombreux: renforcer les capa-

cités manœuvrières des unités
participantes; consolider l’inter-
opérabilité entre les partici-
pants en matière de
planification et de conduite
d’opérations interarmées dans
le cadre d’une coalition; perfec-
tionner les tactiques, les tech-
niques et les procédures;
développer les aptitudes en ma-
tière de cyberdéfense, entraîner
la composante aérienne à la
conduite des opérations de
chasse, d’appui et de ravitaille-
ment en vol; consolider la coo-
pération dans le domaine de la
sécurité maritime; conduire des
exercices en mer dans le do-
maine de la tactique navale et
des luttes conventionnelles et
mener des activités d’ordre hu-
manitaire, a précisé la même
source. 

Il englobera, en plus des
formations et des simulations
aux activités du commande-
ment et des entraînements sur
les opérations de lutte contre
les organismes terroristes vio-
lents, des exercices terrestres,
aéroportés, aériens, maritimes
et de décontamination NRBC
(nucléaire, radiologique, biolo-
gique et chimique). 

Par ailleurs, et au titre des
activités parallèles à vocation

humanitaire, un hôpital médi-
cochirurgical de campagne sera
déployé au niveau d’Amlen (Ta-
fraout) où des prestations mé-
dicales et chirurgicales vont
être dispensées au profit des
populations locales de la ré-
gion, par des équipes médicales
constituées de médecins et
d’infirmiers des FAR et de l’Ar-

mée américaine, a relevé l’État-
major général. 

L’exercice "African Lion
2021", en tant qu’exercice mul-
tinational interarmées, fait par-
tie des exercices majeurs
organisé et dirigé conjointe-
ment par le commandement
des Etats-Unis pour l’Afrique
(AFRICOM) et les Forces ar-

mées Royales, visant à consoli-
der le niveau de coopération et
de formation, à accroître l’in-
teropérabilité ainsi qu’à pro-
mouvoir l’échange d’expérience
et de savoir entre les différentes
composantes militaires afin de
leur permettre d’atteindre leur
pleine capacité opérationnelle,
conclut le communiqué. 

Paris salue l'engagement du Maroc

La France a salué, vendredi, l’engagement du Maroc à résoudre la question des
mineurs non accompagnés en Europe. «La France salue l’engagement du

Maroc exprimé par l’instruction Royale du 1er juin d’accepter le retour des mineurs
isolés d’origine marocaine présents sur le territoire européen», indique la porte-
parole du Quai d’Orsay en réponse à une question de la MAP.

«Cet engagement vient souligner notre volonté commune de traiter au mieux
cette question difficile, sur laquelle la France et le Maroc ont des échanges réguliers
qui ont permis l’adoption d’une procédure commune relative à la prise en charge
des mineurs non accompagnés. Celle-ci relève en France de la compétence exclu-
sive des juges des enfants», note la porte-parole.

Dans ce cadre, poursuit-elle, «la France est pleinement disposée à poursuivre
le travail de coopération judiciaire afin de faciliter des placements transfrontaliers».

«Nous nous tenons aux côtés de nos partenaires marocains pour œuvrer à une
gestion mutuelle des enjeux migratoires dans un esprit de confiance et de parte-
nariat», poursuit la même source. Et d’ajouter que «le Maroc est un partenaire es-
sentiel pour l’Union européenne, notamment sur la question des flux migratoires.
La France souhaite que cette coopération se poursuive et se renforce ».
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Sans grande surprise, le gou-
vernement a instauré un pass
sanitaire afin de faciliter la

mobilité des personnes vaccinées.
En effet, comme nous l’avons an-
noncé dans ces colonnes la se-
maine dernière, si l’on vous a
injecté les deux doses du vaccin
contre la Covid-19, il vous suffira
de télécharger dès aujourd’hui le
précieux document via le site
www.liqahcorona.ma. afin de pou-
voir sillonner le territoire national
sans restrictions. Cette décision,
prise en application des recom-
mandations du comité scientifique,
semble être la première pierre d’un
retour à la normale, plus de treize
mois après la détection du premier
cas de nouveau coronavirus dans
le Royaume, début mars 2020.

“Ce pass vaccinal est un docu-
ment officiel, sécurisé et reconnu
par les autorités, qui permet à son
détenteur, sans nul besoin de do-
cument supplémentaire, d’effec-
tuer des déplacements sur
l’ensemble du territoire national
sans restrictions, de circuler au-
delà de 23 heures et de voyager à
l’étranger”, a précisé l’Exécutif
dans un communiqué. Le docu-
ment en question, doté d’un code
QR lui permettant d’être authenti-
fié via une application prévue à cet
effet, est également téléchargeable
sous format imprimable ou élec-
tronique afin d’être présenté aux
autorités via l’écran du smart-
phone. De plus “il peut être retiré,
sous format papier, auprès des au-
torités locales dont le centre de
vaccination de la personne concer-
née est affilié”, précise le commu-
niqué. 

Autre précision du gouverne-
ment, l’attestation de vaccination
téléchargeable sur ladite plate-
forme depuis le début de la cam-
pagne nationale diffère du pass
vaccinal. Concrètement, la diffé-
rence entre les deux réside dans la
forme mais aussi au niveau du
fond. Dans la forme, le pass vac-
cinal serait aux normes internatio-
nales, contrairement à l’attestation
précitée. Il permettrait de fait de
voyager à destination des pays
ayant mis en place le même sys-
tème, comme c’est le cas pour
l’instant de plus d’un tiers des pays
de l’Union européenne. Sur le
fond, la modification concerne le
code QR qui est désormais lisible
via une application dédiée. Une
nuance importante car le QR code
crypté donne au document son ca-
ractère officiel. 

La mise en place du pass sani-
taire coïncide avec le franchisse-
ment de la barre des 15 millions de
doses administrées depuis le lance-
ment de la campagne de vaccina-
tion sur le territoire national.
5.898.644 millions de citoyennes et

citoyens prioritaires ont reçu
jusqu’à présent les deux doses du
vaccin Covid-19, Sinopharm ou
AstraZeneca. Le pass sanitaire est
justement destiné à ces personnes,
qui pourront désormais le télé-
charger, à la différence du reste de
la  population, encore en salle d’at-
tente. Une forme de discrimina-
tion mais somme toute inévitable.
En tout cas, le nouveau pass pour
voyager tombe à point nommé. 

Question timing, difficile de
faire mieux alors que nous
sommes à l’aube de la saison esti-
vale. Une saison sur laquelle pa-
rient les professionnels du secteur
touristique dont les comptes sont
au rouge depuis belle lurette. Tou-
tefois, une baisse de vigilance est à
proscrire. Et pour cause, ce week-
end, les cas Covid+ sont repartis
en hausse. Samedi, 426 cas ont été
enregistrés dans le Royaume sur
les 10.327 tests qui ont été effec-
tués, soit un taux de positivité de
4,13%. 205 cas ont été recensés
dans la région de Casablanca-Set-
tat dont 168 à Casablanca. S’agis-
sant des patients hospitalisés en
réanimation, ils sont au nombre de
210, dont 27 admis entre vendredi
et samedi.

Des chiffres qui ne sont pas
sans rappeler les derniers avertis-
sements de l’Organisation mon-
diale de la santé. Par le biais d’un
communiqué, l’Organisation onu-
sienne prévient le continent afri-
cain, qui compte désormais plus
de 4,8 millions de cas dont 131.000
décès,  sur le risque d’une troi-
sième vague et donc d’une résur-
gence de l’épidémie. Pour preuve,
lors des deux dernières semaines,
une hausse des nouveaux cas de
20% a été enregistrée, en compa-

raison avec la quinzaine précé-
dente. Pour l’OMS, il n’en fallait
pas plus pour assurer que «la me-
nace d’une troisième vague est
réelle et grandissante», comme l’a
déclaré la Dre Matshidiso Moeti,

Directrice régionale pour l’Afrique
de l’OMS, à l’occasion d’une
conférence de presse virtuelle de-
puis Brazzaville (Congo). Puis
d’ajouter : «Nous avons vu com-
ment la Covid-19 peut rapidement

submerger les systèmes de santé
qui ne sont pas équipés pour gérer
une recrudescence des cas, les ca-
pacités de soins critiques restent
donc d’une importance vitale».

C.C

Le pass vaccinal est arrivé !
Une double dose pour reprendre goût à la vie

Covax : Pas assez de promesses
de dons pour juin et juillet

Malgré les promesses de dons de vaccins anti-Covid pour le système de distribution international Covax,
il y en a trop peu pour juin et juillet, ce qui menace l'efficacité des campagnes de vaccination, prévient l'OMS.

Selon Bruce Aylward, chargé du dossier Covax à l'Organisation mondiale de la santé (OMS), des Etats
se sont engagés à donner 150 millions de doses à ce jour pour compenser les problèmes d'approvisionnement
rencontrés par le système.

"C'est un super départ mais il y a deux gros problèmes, et le premier d'entre eux c'est que très peu (de
doses) sont pour la période de juin - juillet, ce qui veut dire que nous allons toujours avoir un trou" dans l'ap-
provisionnement des pays qui vaccinent en comptant sur Covax, a-t-il expliqué à la presse à Genève (Suisse).

Et ce malgré les promesses faites, comme les Etats-Unis qui se sont engagés jeudi à faire don de 75% des
80 millions de doses dont ils disposent à Covax, dont 19 millions rapidement au mois de juin, a indiqué le
docteur Aylward.

Il souligne que pour arriver à vacciner 30 à 40% de la population mondiale cette année, il faudra immuniser
au moins 250 millions de personnes d'ici fin septembre, soit un besoin de centaines de millions de doses, bon
nombre de vaccins anti-Covid nécessitant deux doses.

Pour lui, les pays donateurs doivent accélérer car si les récipiendaires ne reçoivent pas les doses plus tôt,
ils "sont voués à l'échec", faute de pouvoir "commencer la distribution, donner confiance aux communautés
et bâtir leurs systèmes".

"Nous ne sommes pas encore dans les clous. Nous n'avons pas assez de doses", a résumé le responsable
de l'OMS.

Covax a été créé par l'Alliance du vaccin (Gavi), l'OMS et la Coalition pour les innovations en matière de
préparation aux épidémies (Cepi) pour combattre les inégalités d'accès à l'immunisation anti-Covid, notam-
ment en fournissant gratuitement 92 pays défavorisés.

Mais Covax joue de malchance.
Il est non seulement en concurrence avec les pays riches qui, sous la pression de leur opinion publique,

ont fait fi de leurs promesses de solidarité et tentent de vacciner le maximum de monde au détriment des
pays moins riches, mais il fait aussi face à des retards de livraison.

Le gouvernement indien a ainsi limité les exportations du vaccin fabriqué par le Serum Institute of  India,
initialement destiné à Covax, pour lutter contre l'explosion de Covid sur son sol.

Selon M. Ayward, les livraisons devraient reprendre au 4e trimestre.
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Le Maroc et le Soudan déterminés
à renforcer leurs relations 

Le ministre des Affaires
étrangères, de la Coopé-
ration africaine et des

Marocains résidant à l'étranger,
Nasser Bourita, et son homo-
logue soudanaise, Mariam Al-
Sadeq Al-Mahdi, ont souligné,
vendredi, la nécessité de ren-
forcer davantage les riches re-
lations de coopération entre les
deux pays dans les différents
domaines.

Les deux ministres, qui se
sont entretenus par visioconfé-
rence, ont exprimé leur fierté
des liens de fraternité sincère,
de solidarité et de coopération
constructive liant les deux
Etats frères.

A cette occasion, Nasser

Bourita a réaffirmé le soutien
du Maroc aux importantes
avancées réalisées afin de ren-
forcer la phase de transition,
félicitant le Soudan pour la
levée des sanctions imposées à
son encontre et son retrait de
la liste des pays soutenant le
terrorisme, ce qui ouvre de
nouvelles perspectives pour le
pays en vue de s'intégrer dans
l’économie mondiale, indique
le ministère des Affaires étran-
gères, de la Coopération afri-
caine et des Marocains résidant
à l'étranger dans un communi-
qué.

S’agissant de la question du
Sahara marocain, le ministre a
salué la position de principe et

de soutien constante du Sou-
dan à l’intégrité territoriale du
Royaume et à la marocanité du
Sahara.

Nasser Bourita et Mariam
Al-Sadeq Al-Mahdi ont égale-
ment souligné la nécessité de
développer et de renforcer la
coopération bilatérale à travers
la modernisation du cadre juri-
dique pour être en phase avec
les ambitions des deux pays qui
aspirent à insuffler une nou-
velle dynamique à cette coopé-
ration.

Dans ce sens, les deux mi-
nistres ont convenu d’actuali-
ser les mécanismes de
coopération bilatérale, de
conclure des accords de nou-

velle génération et de se foca-
liser sur des secteurs bien pré-
cis et prometteurs, notamment
l’agriculture, les semences, la
décentralisation et la formation
professionnelle.

Ils ont aussi exprimé leur
satisfaction des programmes
de formation mis en œuvre par
des établissements marocains
afin de renforcer les capacités
des compétences soudanaises
dans les différents domaines.

A ce propos, Nasser Bourita
a fait part de la disposition du
Royaume à accompagner le
Soudan et à satisfaire ses be-
soins en matière de formation
et de transfert de l'expertise ma-
rocaine dans plusieurs secteurs.

Pour sa part, Mariam Al-
Sadeq Al-Mahdi a informé,
lors de cet entretien, Nasser
Bourita des derniers dévelop-
pements des négociations au-
tour du grand barrage "La
Renaissance" et les difficultés
rencontrées pour aboutir à un
accord contraignant pour le
remplissage et le fonctionne-
ment de ce barrage.

Dans ce sens, Nasser Bou-
rita a affirmé que le Maroc suit
de près les développements de
ce dossier et souhaite la pour-
suite des négociations et du
dialogue, dans les plus brefs
délais, pour parvenir à une so-
lution garantissant les droits de
tous et permettant à l’ensem-
ble des pays concernés de bé-
néficier collectivement des
eaux du Nil, conclut le com-
muniqué. 

Volonté commune de Rabat et d’Addis
Abeba d’approfondir leur coopération 
Le ministère éthiopien des Affaires

étrangères a salué les résultats des
entretiens, qui ont eu lieu par vi-

sioconférence, entre le ministre des Af-
faires étrangères, de la Coopération
africaine et des Marocains résidant à
l'étranger, Nasser Bourita et le vice-Pre-
mier ministre, ministre éthiopien des Af-
faires étrangères, Demeke Mekonnen
Hassen.

Evoquant les relations entre le Maroc
et l’Ethiopie lors d’un point de presse, le
porte-parole du ministère, Dina Mufti, a
affirmé que Nasser Bourita a réitéré la dé-
termination du Maroc à renforcer la coo-
pération avec l’Ethiopie dans différents
domaines.

Les deux parties ont également

convenu d’accélérer la mise en œuvre des
accords signés entre les deux pays dans
divers domaines, notamment ceux
conclus à l’occasion de la visite de Sa Ma-
jesté le Roi Mohammed VI en 2016 en
Ethiopie, a-t-il ajouté.

A rappeler que lors de cet entretien
entre les deux ministres, l’Ethiopie a loué
les efforts sérieux et crédibles déployés
par le Maroc pour trouver une solution
politique juste, durable et mutuellement
acceptable au différend régional autour
du Sahara, sous les auspices exclusifs de
l’ONU et conformément aux principes et
objectifs énoncés dans la Charte des Na-
tions unies.

Les deux responsables ont, par ail-
leurs, examiné les progrès réalisés dans la

mise en œuvre des vastes et ambitieux ac-
cords de coopération entre les deux pays,
avait indiqué un communiqué du minis-
tère des Affaires étrangères, de la Coopé-
ration africaine et des Marocains résidant
à l’étranger.  

A cet effet, précise la même source,
Nasser Bourita et Demeke Mekonnen
Hassen ont noté avec satisfaction la tra-
jectoire ascendante des liens bilatéraux,
particulièrement depuis la visite de SM le
Roi Mohammed VI à Addis-Abeba en
2016, et ont convenu de maintenir cette
dynamique dans les domaines prioritaires,
tels que l’éducation, la formation profes-
sionnelle, les infrastructures, l’agriculture,
les énergies renouvelables et la coopéra-
tion décentralisée.

Les Seychelles
réitèrent 
leur soutien
au plan 
d’autonomie

Le ministre seychellois des
Affaires étrangères et du
Tourisme, Louis Sylves-

tre Radegonde, a réitéré, ven-
dredi, le soutien de son pays à la
cause nationale marocaine, ex-
primant son appui à l’initiative
d’autonomie proposée par le
Royaume.

Lors d’un entretien par vi-
sioconférence avec le ministre
des Affaires étrangères, de la
Coopération africaine et des
Marocains résidant à l’étranger,
Nasser Bourita, le ministre sey-
chellois a exprimé son appui à
l’initiative marocaine pour la né-
gociation d’un statut d’autono-
mie, dans le cadre de la
souveraineté et de l’intégrité ter-
ritoriale du Royaume du Maroc.

De son côté, Nasser Bourita
a réitéré ses remerciements pour
l’appui indéfectible des Sey-
chelles à la cause marocaine à
différentes occasions, au niveau
des instances régionales et inter-
nationales, indique un commu-
niqué du ministère.

Cet entretien, qui s’inscrit
dans le cadre du renforcement
des liens d’amitié et de fraternité
qui unissent le Royaume du
Maroc et la République des Sey-
chelles, avait pour objectif  d’in-
suffler une nouvelle dynamique
aux excellentes relations ma-
roco-seychelloises qui ont
connu une évolution positive
depuis 2008.

A cet égard, les deux parties
ont salué la réussite de la visite
aux Seychelles, en avril 2019,
d’une délégation marocaine de
haut niveau qui a permis d’assu-
rer une meilleure préparation
des travaux de la première ses-
sion de la Grande Commission
mixte de coopération entre les
deux pays.

Par ailleurs, Louis Sylvestre
Radegonde a exprimé le soutien
de son pays à la candidature du
Maroc au poste de Commissaire
à l’éducation, la science, la tech-
nologie et l’innovation au sein
de la Commission de l’UA, ainsi
qu’à celui de membre non-per-
manent du Conseil de sécurité
de l’ONU pour la période 2028-
2029.
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Le Maroc réaffirme son soutien
au dialogue politique inter-libyen
Les présidents de la Chambre des représentants et du Haut Conseil d'Etat
libyens reçus par Habib El Malki, Hakim Benchamach et Nasser Bourita

Le président de la Chambre des
représentants libyenne, Aguila
Salah, a détaillé, vendredi à

Rabat, les derniers développements de
la situation en Libye, saluant l'accord
entre les parties libyennes portant sur
la formation d'un pouvoir exécutif  et
d'un gouvernement national qui a ob-
tenu la confiance de ladite Chambre.

Lors de ses entretiens avec le prési-
dent de la Chambre des représentants,
Habib El Malki, le responsable libyen a
souligné l'importance de la tenue des
échéances électorales à la date prévue
et de l'assignation des postes souve-
rains, faisant part de l'adhésion de la
Chambre des représentants libyenne
aux efforts onusiens visant le règlement
de la crise libyenne.

A cette occasion, Aguila Salah a ex-
primé ses remerciements et sa gratitude
au Maroc, Roi, peuple, gouvernement
et Parlement, pour son soutien sincère
au peuple libyen, tout en saluant le rôle
de SM le Roi Mohammed VI dans la
réussite des parties libyennes à parvenir
à un consensus pour le règlement de la
question libyenne et l'édification d'un
Etat unifié, indique un communiqué de
la Chambre des représentants.

Il a également réitéré l'attachement
des Libyens aux conclusions de l'accord
de Bouznika, notamment en ce qui
concerne les postes de souveraineté.

De son côté, Habib El Malki a indi-
qué que le Maroc, sous la conduite de
SM le Roi Mohammed VI, restera à la
disposition du peuple libyen frère et à
ses côtés, avec son expertise, ses com-
pétences et ses moyens, ajoutant que le
Royaume soutiendra et accompagnera
les Libyens jusqu'à la concrétisation de
toutes les conclusions du dialogue po-
litique inter-libyen.

Et de mettre en avant le rôle de sou-

tien neutre et impartial du Maroc, sous
la conduite de SM le Roi, pour baliser
la voie, construire des ponts et conver-
ger les vues et les volontés entre les dif-
férentes composantes du peuple libyen,
passant en revue les principales étapes
ayant marqué le dialogue inter-libyen
accueilli par le Maroc à Skhirat, Bouz-
nika, Rabat et Tanger.

Cette rencontre, la 7ème du genre
depuis 2017, s'inscrit dans le cadre de
l'échange des points de vue et de la
concertation continue au service du
dossier libyen et de la réalisation des as-
pirations du peuple libyen à la paix, à la

stabilité, à la sécurité et à l'édification
de l’Etat civil et moderne, sur une base
constitutionnelle, démocratique et na-
tionale solide.

Pour sa part, le président de la
Chambre des conseillers, Hakim Ben-
chamach, a réaffirmé, jeudi, la position
de soutien constante du Maroc au dia-
logue inter-libyen, ainsi que l'engage-
ment du Royaume pour appuyer les
efforts visant à surmonter tous les obs-
tacles qui entravent la consolidation de
la solution politique consensuelle entre
l'ensemble des parties.

"Le Maroc est engagé et impliqué
dans le renforcement du dialogue entre
les frères libyens afin de parvenir à un
règlement politique définitif  à la crise",
a-t-il déclaré lors de sa rencontre avec
le président du Haut Conseil d'Etat li-
byen, Khaled Al Mechri, ajoutant que
le Royaume estime que la solution po-
litique consensuelle demeure la seule
issue pour une sortie de crise.

Il a réitéré sa confiance quant à la
capacité des Libyens d'aboutir à une so-
lution définitive qui satisfait toutes les
parties, à même de répondre aux aspi-
rations du peuple libyen à la sécurité, à
la stabilité et au développement, in-
dique un communiqué de la Chambre
des conseillers.

Hakim Benchamach a aussi affirmé

la disposition permanente du Royaume
à contribuer à la réalisation des attentes
du peuple libyen pour l'établissement
de l'Etat de droit et des institutions.

De son côté, Khaled Al Mechri a
salué le rôle agissant joué par le Maroc
en vue de parvenir à la solution poli-
tique consensuelle autour du dossier li-
byen, considérant que "le rôle du
Royaume a été déterminant dans le rap-
prochement des points de vue entre les
différentes parties et l'aboutissement à
des consensus de nature à baliser la
voie à un règlement politique définitif
de la crise libyenne.

Le Maroc, a-t-il dit, a offert toutes
les conditions aux parties libyennes
pour parvenir à d'importants consen-
sus, citant l'accord de Skhirat, signé le
17 décembre 2015, ainsi que les étapes
de Tanger et de Bouznika qui ont per-
mis de rapprocher les positions des dif-
férentes parties libyennes.

De même, il s'est dit confiant et op-
timiste de transcender tous les obsta-
cles et d'aller de l'avant sur la voie de la
construction d'un Etat démocratique et
unifié, ajoutant que les élections pré-
vues le 24 décembre prochain en Libye
permettront la consolidation du pro-
cessus démocratique, l'édification des
institutions et la consécration de la sta-
bilité dans le pays. 

Le ministre des A.E.  s'entretient avec
Aguila Salah et Khaled Al Mechri

Le ministre des Affaires étrangères, de la Coopération africaine et des Maro-
cains résidant à l'étranger, Nasser Bourita, a eu, vendredi, des entretiens avec

Aguila Salah, président du Parlement libyen, et Khaled Al Mechri, président du
Haut Conseil d'Etat libyen.

Ces entretiens interviennent dans le cadre des efforts consentis par le
Royaume du Maroc, conformément aux Hautes instructions de SM le Roi Mo-
hammed VI, en vue de poursuivre l'accompagnement du dialogue inter-libyen
et de contribuer au règlement de la crise libyenne à travers le soutien à toutes
les opportunités de communication et de dialogue entre les différentes parties,
pour instaurer la stabilité et la paix dans ce pays maghrébin frère, indique un
communiqué du ministère des Affaires étrangères, de la Coopération africaine
et des Marocains résidant à l'étranger.



La juge belge chargée d'arbitrer
en urgence le litige entre l'Union
européenne et le laboratoire As-
traZeneca sur les livraisons de

vaccins anti-Covid exigées par les 27
Etats membres rendra sa décision d'ici un
mois maximum, a-t-elle indiqué vendredi.

Une courte audience a eu lieu ven-
dredi après-midi devant la juge des réfé-
rés du tribunal de première instance de
Bruxelles pour permettre à cette dernière
de poser quelques questions techniques
aux deux parties.

Le jugement sera rendu "dans le délai
légal" (c'est-à-dire avant un mois), a dé-
claré la juge en clôturant les débats.

Dans ce procès, l'UE reproche no-
tamment au laboratoire suédo-britan-
nique d'avoir privilégié
l'approvisionnement du Royaume-Uni au
détriment des Vingt-Sept, ce qui a en-
traîné d'importants retards sur les livrai-
sons prévues dans le contrat conclu avec
Bruxelles à la fin août 2020.

Après l'échec d'une tentative de règle-
ment à l'amiable, la Commission euro-
péenne (qui a négocié ces pré-achats au
nom de 27) a décidé fin avril de porter
l'affaire devant la justice belge --le contrat
signé étant de droit belge.

Concrètement, l'UE exige d'AstraZe-

neca qu'il utilise ses six sites de fabrica-
tion de vaccins pour honorer les livrai-
sons prévues, sous peine d'une astreinte
quotidienne de 10 millions d'euros en cas
d'infraction.

L'une des exigences clés est de solli-
citer les deux usines britanniques "qui ne
sont pas employées" pour en acheminer
la production vers le continent, a souli-
gné Me Rafaël Jafferali, l'un des avocats
de l'UE.

AstraZeneca a réaffirmé vendredi
que "la Commission européenne avait été
informée dès l'été dernier, à l'occasion du
processus d'appel d'offres, que le gouver-
nement britannique aurait la priorité sur
la chaîne d'approvisionnement britan-
nique". 

"La preuve matérielle a été apportée"
lors du procès "contrairement aux argu-
ments erronés de la Commission", a fait
valoir le laboratoire dans un communi-
qué.

Le bloc européen demande aussi à la
juge des référés d'infliger une autre as-
treinte de "10 euros par dose et par jour
de retard" en cas de non respect des
échéances de livraison fixées.

Cela expose AstraZeneca à une péna-
lité potentielle de 200 millions d'euros
par jour dès le 1er juillet, d'après des cal-

culs effectués lors des débats au procès.
En effet, le laboratoire pourrait accu-

ser un retard de livraison de 20 millions
de doses au 30 juin, s'il ne livre que 70
des 90 millions réclamées par l'UE à cette
date.

L'UE reproche à AstraZeneca de
n'avoir livré au premier trimestre que 30
millions des 120 millions de doses de
vaccin promises, et exige de recevoir les
90 millions restantes pour le 30 juin.

Au total, 300 millions de doses du
sérum d'AstraZeneca ont été comman-
dées par l'UE. Le laboratoire s'est engagé
à avoir livré l'ensemble avant la fin de
l'année, alors que l'UE exige d'avoir tout
reçu au plus tard le 30 septembre.

Lors des débats tenus le 26 mai, As-
traZeneca avait réfuté par la voix de ses
avocats toute "violation" du contrat
comme l'en accuse l'UE. 

Le texte signé "ne prévoit pas de dé-
lais contraignants" pour les livraisons,
avait fait valoir l'un d'eux, Me Hakim
Boularbah. "Nous continuons d'honorer
notre engagement à fournir ce vaccin de
manière équitable dans le monde, y com-
pris les 300 millions de doses comman-
dées par l'Union européenne, et ceci sans
profit pendant la période pandémique",
a ajouté le laboratoire vendredi soir.

Litige entre l'UE et AstraZeneca sur les vaccins
Le jugement attendu d'ici un mois

“

New Delhi et Bombay 
se déconfinent 
progressivement 
après une baisse 
des infections
Les marchés et les centres commerciaux de

New Delhi pourront rouvrir lundi, ce qui
marque une nouvelle étape dans le processus
de déconfinement, ont annoncé samedi les au-
torités indiennes, dans un contexte de baisse
des contaminations au Covid-19 dans les
grands villes du pays, après des semaines de
restrictions.

Le métro de Delhi reprendra également à
50% de ses capacités, a précisé le Premier mi-
nistre de la ville, Arvind Kejriwal.

Les marchés et centres commerciaux
fonctionneront un jour sur deux, la moitié
d'entre eux étant ouverts chaque jour.

Les bureaux peuvent aussi rouvrir à 50%
de leur capacité, mais M. Kejriwal a exhorté
ses concitoyens à plutôt travailler de la mai-
son.

Ces assouplissements surviennent après
que Delhi a autorisé la semaine dernière la re-
prise du travail dans le secteur de la construc-
tion et dans les usines. "Ils ont ouvert il y a
une semaine. Sur le front de la pandémie, la
situation est toujours sous contrôle", a ob-
servé M. Kejriwal. "Il est important de remet-
tre l'économie en ordre de marche si cela
s'améliore au niveau sanitaire. Nous prions
pour que cela continue", a-t-il ajouté.

Le gouvernement de l'Etat du Maharash-
tra --qui comprend Bombay, la locomotive
économique de l'Inde-- a annoncé un plan en
cinq étapes pour assouplir les restrictions,
selon les taux d'infection et les capacités hos-
pitalières.

Au niveau 1 (avec un taux d'infection in-
férieur à 5% et des taux d'occupations de lits
de malades en dessous de 25%), toutes les
boutiques, restaurants et centres commerciaux
auront la permission de rouvrir.

Mais au niveau 5 (taux d'infection supé-
rieurs à 20%), les restrictions resteront strictes.

Selon des statistiques officielles, les infec-
tions quotidiennes en Inde sont tombées à en-
viron 120.000, contre plus de 400.000 en mai.

Le nombre de morts a également baissé,
avec 3.380 décès rapportés dans les dernières
24 heures, bien que ceci paraisse largement
sous-estimé.

Au moins 344.082 personnes dans le pays
sont mortes du coronavirus, qui sévit mainte-
nant dans certaines régions rurales du pays.

Samedi, New Delhi faisait état de 400 nou-
velles infections, contre 25.000 cas quotidiens,
il y a sept semaines, quand le confinement a
été décidé.

La recrudescence du virus à l'époque avait
été attribué à l'apparition de nouveaux variants
et à l'autorisation de la part du gouvernement
d'un retour à la normale, avec des rassemble-
ments politiques et des festivals religieux.

Le programme de vaccination progresse
lentement en raison des pénuries, de confu-
sions et de querelles entre le gouvernement fé-
déral et ceux des Etats régionaux.

Actuellement, seulement environ 180 mil-
lions de personnes, soit 14% de la population,
ont reçu une dose de vaccin et 45 millions, soit
3,4%, deux doses.



Un rapport remis récem-
ment par l’ONG algé-
rienne Riposte
internationale au Haut-
Commissariat des Nations

Unies pour les droits de l’homme
(HCDH) dresse un tableau sombre sur
l’ampleur de la répression et des violations
des libertés civiles et publiques en Algérie
en toute impunité, tout en dénonçant la
fuite en avant d’un régime militaire qui
foule aux pieds les conventions interna-
tionales de protection des droits humains.

« L’heure est grave, la junte militaire
méprise le peuple, défie toutes les ins-
tances internationales en dédaignant ses
résolutions et ses appels à la raison, viole
les droits de l’homme, les droits de l’en-
fance, des femmes, des handicapés et
porte atteinte à la dignité humaine », fait
constater le rapport de plusieurs pages,
dévoilé par Riposte Internationale et re-
layé par des médias.

« Ce pouvoir autoritaire est en train de
pousser, par sa répression, sa brutalité et
ses viols, le peuple pacifique à répondre
par la violence afin de justifier une répres-
sion sanglante des Algériens », souligne
l’ONG, basée à Paris, qui appelle la com-
munauté internationale à agir d'urgence et
à « prendre des mesures dissuasives pour
obliger les autorités à respecter la volonté
du peuple ».

Dans son rapport, Riposte internatio-
nale dresse la liste des détenus d’opinion
en Algérie, et des sites électroniques d’in-
formations bloqués par le régime, tout en
jetant une lumière crue sur les arrestations

arbitraires, les abus et les sévices, y com-
pris le viol, dans les centres de détention,
les pratiques liberticides et totalitaires du
pouvoir, outre les campagnes de désinfor-
mation, de mensonges, et d’intimidation
à l’encontre des enfants, des femmes, des
personnes âgées, des handicapés et de
tous les manifestants qui portent « les re-
vendications pacifiques et légitimes des
millions d’Algériens ».

Le document qui fait état de faits et de
chiffres « qui font froid dans le dos au re-
gard de la répression qui s’abat à la veille
des élections législatives imposées », fait
observer que « le pouvoir a choisi la ré-
pression de tous ceux qui osent dénoncer
l’arbitraire ».

Il dénonce « une situation de crise des
droits de l’homme en Algérie, et leur vio-
lation devenue systématique et dans l’im-
punité ».

« Aux revendications pacifiques et lé-
gitimes des millions d’Algériens de mettre
instamment en place un État démocra-
tique respectueux des droits humains, et
portées par le Hirak depuis le 16 février
2019, le régime a répondu par une fin de
non-recevoir et la répression », fait consta-
ter le rapport. 

L’ONG s’élève contre« l’indifférence
» du régime face aux rappels de l’ONU du
5 mars et du 11 mai 2021 et aux mises en
garde du Parlement européen, d’Amnesty
international et des différentes ONG de
défense des droits de l’Homme pour que
cesse les arrestations arbitraires et la ré-
pression, soulignant que « les autorités
s’enferment dans une attitude de fuite en

avant en foulant aux pieds les conventions
internationales de protection des droits
humains que l’État algérien a pourtant du-
ment ratifiées ».

« La répression n’épargne plus per-
sonne, les arrestations et les jugements ar-
bitraires touchent aussi bien les
journalistes et les intellectuels que les mi-
litants pacifiques, les blogueurs, y compris
les mineurs et les handicapés », s’insurge
Riposte Internationale, notant que la liste
des atteintes aux droits fondamentaux est
longue et il est impossible d’établir une
liste exhaustive de toutes ces violations. 

Le document s’est attardé sur des cas
graves de violation des droits de l’homme
constatés depuis le mois de janvier 2021,
citant "l’effroyable, terrible et indigne"
agression sexuelle commise par les forces
de sécurité contre le jeune mineur, Che-
touane Saïd à Alger. 

« Cette atteinte à l’intégrité physique
d’un enfant marque un tournant plus ré-
pressif  pour terroriser les citoyens dans le
but d’étouffer le Hirak », soulignent les
auteurs du rapport, affirmant que si « la
sacralité de l’enfance est violée, la dignité
de la femme, des handicapés et des per-
sonnes âgées n’a pas été épargnée.

« Après la mort du porte-parole du
Mzab, le docteur Kamel Eddine Fekhar,
et du journaliste Mohamed Tamalt durant
leur détention arbitraire, nous sommes
très inquiets des conditions inhumaines de
détention réservées aux détenus pour dé-
lits d’opinion et des conditions de vie dé-
plorables du monde carcéral », alerte
l’ONG, qui réitère sa requête pour qu’une

enquête soit diligentée par le HCDH avec
d’autres ONG.

« Une révolte pacifique de plus de
deux ans, mobilisant des millions d’Algé-
riens qui battent le pavé deux fois par se-
maine dans la majorité des villes
algériennes sans céder à la moindre pro-
vocation tendue par le régime, a fini par
forcer l’admiration des peuples un peu
partout dans le monde », note le rapport. 

"Devant cet état d’insurrection mas-
sive, mais pacifique du peuple algérien, le
régime militaire, à travers toutes les ac-
tions répressives qu’il a engagées jusque-
là, ne cherche en vérité qu’à se renouveler
sous une nouvelle façade civile", fait re-
marquer la même source.

« Ces dernières semaines, une arme a
été utilisée contre les citoyens de la localité
d’Akbou, wilaya de Bejaïa, une arme qui
lance des projectiles sous forme de petites
seringues au contenu inconnu avec aiguille
en forme d’hameçon. Et si la victime
tente de la retirer les dégâts risquent d’être
plus graves, car elle peut sectionner les
veines et les artères », affirme l’organisa-
tion qui exprime sa « grande inquiétude
quant à une probable utilisation d’arme
non conventionnelle ».

Le débat et l’espace public sont fermés
et les champs médiatiques et politiques
verrouillés, détaille l’ONG.

« Se sentant fort de son appareil ré-
pressif  et à l’abri de toute pression étran-
gère garant de l’impunité du régime, ce
dernier se voit conforté dans ses options
répressives contre des citoyens pacifiques
», ajoute-t-elle.
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L’Algériemise au ban de la 
communauté internationale
Un rapport remis au HCDH détaille l'ampleur de la répression et des violations des libertés civiles et publiques



          
      

    

Les cours mondiaux des pro-
duits alimentaires n’affi-
chent toujours pas de

changement de tendance. Bien
que la production mondiale de cé-
réales soit en voie d'atteindre un
nouveau record, ils ont enregistré
leur plus forte hausse mensuelle
depuis plus d'une décennie.

«L'Indice FAO des prix des
produits alimentaires s'est établi
en moyenne à 127,1 points en
mai, soit 4,8% de plus qu'en avril
et 39,7 de plus qu'en mai 2020», a
indiqué l'Organisation des Na-
tions unies pour l'alimentation et
l'agriculture (FAO) notant qu’il a
atteint son plus haut niveau depuis
septembre 2011 et ne se situe plus
qu'à 7,6% de son record histo-
rique en valeur nominale.

En effet, selon les précisions
de la FAO, «la hausse enregistrée
en mai est la plus forte progres-
sion mensuelle de l’indice depuis
octobre 2010. Il s’agit également
de la douzième hausse mensuelle
consécutive de la valeur de l’in-
dice, qui atteint son niveau le plus
haut depuis septembre 2011 et
s’établit à seulement 7,6% de son
niveau record, 137,6 points, enre-
gistré en février 2011».

La hausse de l'indice, qui suit
l'évolution mensuelle des prix in-
ternationaux des produits alimen-
taires les plus couramment
échangés, s’explique par l’envolée
des prix des huiles végétales, du

sucre et des céréales, a indiqué
l’agence onusienne soulignant
également le raffermissement des
prix de la viande et des produits
laitiers.

En effet, sous l'effet principa-
lement de la hausse des cours des
huiles de palme, de soja et de
colza, l’Indice FAO des prix des
huiles végétales a grimpé de 7,8%
en mai. Il s’est ainsi établi en
moyenne à 174,7 points en mai,
soit un gain de 12,7 points par
rapport au mois précédent qui
marque sa douzième hausse men-
suelle consécutive, a souligné l’or-
ganisation.

«L'augmentation des prix de
l'huile de palme s'explique par la
faible croissance de la production
dans les pays d'Asie du Sud-Est,
tandis que la forte demande mon-
diale prévue, en particulier dans le
secteur de l'agrogazole, a tiré les
prix de l'huile de soja vers le haut»,
selon l’agence des Nations unies.

Même si les exportations
abondantes de l'Inde ont contri-
bué à atténuer la flambée, l'Indice
FAO des prix du sucre s’est établi
en moyenne à 106,7 points en

mai, correspondant à une hausse
de 6,8% (6,8 points) par rapport à
avril.

Cette évolution est « principa-
lement imputable à des retards de
récolte et à des craintes concer-
nant une baisse des rendements
des cultures au Brésil, le premier
exportateur mondial de sucre», a
expliqué l’organisation.

Egalement en hausse, l'Indice
FAO des prix des céréales a pro-
gressé de 6% par rapport au mois
d’avril et 36,6% par rapport à sa
valeur de mai 2020, en raison
d'une hausse des prix internatio-
naux du maïs, qui enregistrent une
valeur moyenne supérieure de
89,9% à celle de mai 2020. 

En raison principalement de
l'amélioration des perspectives de
production aux Etats-Unis
d'Amérique, il apparaît cependant
que «les prix du maïs ont com-
mencé à reculer à la fin du mois
de mai», a constaté la FAO. Tout
comme ceux du blé qui ont pro-
gressé en moyenne de 6,8% par
rapport à avril, alors que les cours
du riz sont restés stables.

En ce qui concerne l'Indice

FAO des prix de la viande, les
données recueillies par l’agence
montrent qu’il a progressé de
2,2% (2,3 points) par rapport à
avril. Et pour cause : les cours de
tous les types de viande ont connu
une augmentation « en raison de
l'accélération des achats à l'impor-
tation en Chine, ainsi que de la
hausse de la demande interne de
viande de volaille et de viande de
porcins dans les principales ré-
gions de production ».

Quant à l'Indice FAO des prix
des produits laitiers, les chiffres de
l’agence onusienne font état d’une
hausse mensuelle de 1,8%, affi-
chant une valeur moyenne supé-
rieure de 28% à celle de l'année
dernière à la même période. 

A en croire la FAO, « cette
hausse est due à la vigueur de la
demande à l'importation de lait
écrémé en poudre et de lait entier
en poudre », a-t-elle relevé notant
que les prix du beurre ont de leur
côté reculé pour la première fois
depuis près d'un an, sous l'effet de
l'augmentation des disponibilités
exportables en Nouvelle-Zélande.

Alain Bouithy

Flambée des prix des huiles 
végétales, du sucre et des céréales 

Les entreprises 
appelées à s’engager
activement dans la
relance économique

Les intervenants lors d’une
conférence tenue, récemment à
Tanger, ont souligné la nécessité
pour les entreprises d’adhérer et de
s’engager activement dans le plan
de relance économique, afin d’as-
surer pleinement sa réussite.

Organisée par le Centre des
Jeunes Dirigeants -Maroc- (CJD)
sous le thème “Le Plan de relance
du Maroc ne doit-il pas se faire sur
la base d’un nouveau modèle éco-
nomique ?”, cette rencontre a été
l’occasion pour les intervenants
d’affirmer que l’entreprise maro-
caine, dans le cadre de l’approche
participative engagée pour la pré-
paration de la relance économique,
se trouvant au centre de ce plan
ambitieux, se doit d’y être associée,
rapporte la MAP.

L’Etat, au regard des fonctions
qu’il assure, a l’obligation de conce-
voir le modèle de développement
dans sa globalité, mais les entre-
prises, de leur côté, ont le devoir de
concevoir des modèles adéquats à
ces enjeux macroéconomiques et
de procéder continuellement à l’au-
tocritique de leurs modèles écono-
miques, ont-ils relevé.

Ils ont, en outre, mis l’accent
sur le caractère urgent de ce plan
de relance, notamment compte
tenu du contexte actuel marqué par
l’impact de la pandémie du corona-
virus sur l’ensemble des secteurs,
faisant savoir que ledit plan consti-
tue une condition essentielle pour
la réussite du modèle de dévelop-
pement.

Cette conférence s’inscrit dans
le cadre de la première édition de
la “Course de l’entrepreneur”, évé-
nement durant lequel les partici-
pants vont parcourir plus de 3.260
kilomètres à vélo, a indiqué le pré-
sident du CJD -Maroc-, Tarik Zidi,
notant que le départ se fera de Tan-
ger, en passant par Rabat, Casa-
blanca, El Jadida, Essaouira,
Agadir et à Ouarzazate, avant d’ar-
river à la dernière étape dans la ville
de Dakhla.

Cette course a pour objectif
d’inspirer les jeunes, afin de leur
montrer qu’il est encore possible,
en dépit des circonstances ac-
tuelles, de faire le choix de l’entre-
preneuriat, a-t-il ajouté.

Plusieurs ateliers au profit de
jeunes étudiants ont été organisés
dans le cadre de cette course, a ex-
pliqué M. Zidi, faisant savoir que
ces jeunes ont été initiés quant aux
capacités de l’entrepreneur à passer
de l’idée, à l’étude de marché, la fai-
sabilité du projet, l’étude technique
et financière, et au choix de la
forme juridique nécessaire, jusqu’à
l’établissement d’un business plan
adéquat pour la création de son en-
treprise.

“
Les sociétés cotées à la Bourse de Casa-

blanca ont mobilisé une enveloppe globale
d’investissement de 2,5 milliards de dirhams
(MMDH) au premier trimestre 2021, en hausse
de 3,2% en glissement annuel, selon BMCE
Capital Research (BKR).

Les sociétés de placement immobilier se
sont accaparées 31,5% de cette enveloppe, no-
tamment Aradei Capital dont les investisse-
ments ont porté principalement sur
l’acquisition d’un OPCI auprès de BMCI pour
557 millions de dirhams (MDH), indique BKR
dans son bulletin “Earnings T1 2021”.

En outre, 24,5% des investissements sont
drainés par les minières, dont 90% brassés par
Managem dans le sillage du développement de
ses projets au niveau local et en Afrique, alors
que Maroc Telecom s’est offert une part de
16,9%, en baisse de 20,7%, qui portait sur le
renforcement des réseaux des infrastructures
et l’amélioration de la qualité du service.

Par ailleurs, 7,6% des investissements ont
été mobilisés par les Agroalimentaires et Bois-
sons, essentiellement Cosumar, dont les inves-
tissements ont principalement concerné le
déploiement du programme de mise à niveau

et de maintenance de l’outil industriel. Les
CAPEX de Label Vie (6%) ont vraisemblable-
ment porté sur les nouvelles ouvertures réali-
sées par le Groupe en début d’année.

Au volet bilanciel, la dette nette des valeurs
cotées hors financières s’est allégée de 2,9% à
57,6 MMDH au terme du T1-2021. Par contri-
buteur, le secteur Télécom draine 28% de l’en-
cours global, suivi par les sociétés de
participations et promotions immobilières avec
17% (dont 48% accaparé par Addoha), l’élec-
tricité avec 13% puis les matériaux de
construction avec une part de 10%.

Les sociétés cotées mobilisent 2,5 MMDH
d’investissements au premier trimestre

L’Indice FAO 
des prix atteint
son niveau le 
plus haut depuis
septembre 2011
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Le chiffre d’affaires global
des sociétés cotées à la
Bourse de Casablanca s’est

établi à 61,8 milliards de dirhams
(MMDH) au premier trimestre de
2021, en hausse de 1,3% par rap-
port à la même période de l’année
précédente, selon BMCE Capital
Research (BKR).

Cette performance est portée,
principalement, par la bonne tenue
de l’activité des financières ayant
absorbé le léger retrait des revenus
des industriels, indique BKR dans
son “Earnings T1 2021”.

Toujours impactée par les ef-
fets de la crise sanitaire, la cote in-
dustrielle affiche des revenus en
léger repli de 0,9% à 38,2 MMDH,
précise BKR, expliquant cette
baisse par la dégradation des

ventes des opérateurs agroalimen-
taires (-6,8% à 5,4 MMDH) et de
la distribution alimentaire (-10%)
imputable au double effet du
maintien des restrictions sanitaires
impactant les cafés, hôtels et res-
taurant et la non récurrence du
sur-stockage ayant induit des vo-
lumes de vente exceptionnels au
cours des premières semaines du
confinement en 2020, rapporte la
MAP.

Il s’agit également de la
contraction des revenus de Maroc
Telecom (-4,2% à 8,9 MMDH)
plombés par le segment Mobile au
Maroc, notamment en raison de
l’intensification de la concurrence
particulièrement sur le segment
Data prépayé, de l’impact de la di-
minution des terminaisons d’appel
sur le revenu des services entrants
et de l’effondrement des revenus
Roaming et international en raison
des restrictions drastiques des dé-
placements.

Hors Maroc Telecom et opé-
rateurs d’agroalimentaire et de dis-
tribution alimentaire, le CA des
industries aurait progressé de
3,6%, estime BKR.

Par ailleurs, les sociétés finan-
cières ont vu leur produit net ban-
caire (BNP) grimper de 6,4% à
16,8 MMDH, suite à la forte pro-
gression de 91% du résultat sur
opérations de marché, tirée no-
tamment par BCP (+794 millions
de dirhams MDH), Attijariwafa
Bank (+220 MDH) et Bank Of
Africa (+208 MDH) en raison
d’un contexte des marchés finan-
ciers davantage favorable au T1-

2021.
La hausse du PNB des finan-

cières s’explique également par la
bonne tenue de la marge d’intérêts
(+2,1% à 11,2 MMDH), portée
principalement par Attijariwafa
Bank, ajoute BKR, notant qu’en
revanche, la marge sur commis-
sions a reculé de 2% à 3 MMDH,
suite notamment à la diminution
des flux en agence comparative-
ment au T1-2020 et à celle des
commissions de change manuel
sous l’effet de la fermeture des
frontières.

En outre, le CA du secteur As-
surance et Courtage a progressé
de 1,9% à 6,8 MMDH, et ce te-

nant compte de la bonne orienta-
tion de l’activité Vie (+4,7% à 1,9
MMDH) constatée chez l’ensem-
ble des opérateurs cotés, particu-
lièrement pour Atlantasanad (+48
MDH), fait observer la note, ex-
pliquant cette situation par l’agres-
sivité commerciale du nouvel
ensemble.

Le secteur a connu, également,
une légère progression de +0,8%
de la Branche Non-Vie à 4,8
MMDH intégrant un recul de
5,3% de cette activité chez Wafa
Assurance, en raison des répercus-
sions du ralentissement écono-
mique lié à la crise sanitaire.

Par plus gros contributeurs, les

Financières ont drainé 27,3% des
revenus au 1er trimestre 2021, sui-
vies par Maroc Telecom avec
14,4%, les assurances avec 11%,
les valeurs agroalimentaires avec
8,8%, les opérateurs gaziers avec
7,2% et les spécialistes des maté-
riaux de construction avec 7,1%.

En séquentiel, les revenus de
la cote boursière se sont bonifiés
de 2,5% à 61,8 MMDH compara-
tivement au T4-2020, portés par
les bonnes performances com-
merciales des Assurances
(+58,4%), celles des opérateurs
gaziers (+20,2%) et, dans une
moindre mesure, celles des Ban-
caires (+2,4%).

Accroissement du CA global des sociétés cotées

La Banque européenne d’investissement
(BEI) et CIH BANK ont signé, mercredi,
leur premier accord de financement d’un
montant global de 60 millions d’euros (640
millions de dirhams) pour renforcer le sou-
tien aux petites et moyennes entreprises
(PME) et aux entreprises de taille intermé-
diaire (ETI) marocaines.

Cet appui s’inscrit dans le cadre des me-
sures de soutien de CIH Bank aux entreprises
marocaines pour stimuler la relance écono-
mique dans le contexte de la pandémie de
Covid-19, indique un communiqué de la
Banque de l’UE.

Selon la BEI, ce financement, s’insère
plus largement dans le cadre du mandat de

prêt extérieur de l’Union européenne et fait
partie de la réponse à la pandémie de la
Banque et du programme “Team Europe”,
rapporte la MAP.

Il vise, ajoute-t-on, “à soutenir le déve-
loppement du secteur privé en mettant l’ac-
cent sur les PME, l’accroissement de la
compétitivité et la création d’emplois”.

“Cet accord de financement bénéficiera
de l’expertise de la BEI pour notamment fa-
voriser les financements verts et optimiser
l’offre de services financiers en faveur des
PME et plus particulièrement les entreprises
les plus petites”, ajoute la Banque de l’UE.

Se félicitant de ce premier contrat de fi-
nancement avec CIH Bank, “un acteur ban-

caire historique au Royaume du Maroc”,
Luca Lazzaroli, directeur général de la BEI,
a souligné que “face aux conséquences de
cette crise sanitaire inédite, il est de notre res-
ponsabilité de renforcer le soutien aux entre-
prises par un financement et un
accompagnement adaptés à leurs besoins”.

“Le secteur privé a un rôle déterminant à
jouer dans la relance et le dynamisme écono-
mique du Royaume. Nous sommes fiers de
pouvoir soutenir ainsi le pays grâce à notre
expertise et nos investissements. En agissant
ainsi, nous soutenons l’emploi notamment
pour les jeunes générations”, a ajouté M. Laz-
zaroli, cité dans le communiqué.

De son côté, Lotfi Sekkat, président di-

recteur général de CIH BANK, a relevé que
ce premier partenariat de financement avec
la BEI vient renforcer les différentes mesures
prises par la banque pour soutenir l’activité
des petites et moyennes entreprises et résor-
ber l’impact de la crise sanitaire sur le secteur
économique.

“Malgré le contexte pandémique, l’éco-
nomie doit repartir et nous devrons œuvrer
pour la relance. Je pense que les entreprises
qui se portaient bien avant la crise, bien
qu’elles aient souffert, vont se relever grâce
aux mesures de soutien et d’accompagne-
ment mises en place par les différents acteurs
économiques de notre pays”, a-t-il souligné.

La BEI et CIH BANK signent un accord de financement 
pour renforcer le soutien aux entreprises marocaines

Le chiffre d’affaires (CA) réalisé par Tanger Med au
1er trimestre de 2021 a atteint 739 millions de dirhams
(MDH) en hausse de 18% par rapport à la même période
en 2020.

Une croissance a été également enregistrée sur les
principaux indicateurs de l’activité portuaire en 2021,
avec une hausse de 35% pour les conteneurs et +5%
pour les camions TIR à fin mars 2021 en glissement an-
nuel, indique le groupe Tanger Med dans un communi-
qué sur ses indicateurs financiers.

Les investissements engagés à fin mars s’élèvent à
387 MDH, dont 302 MDH pour TMPA et 85 MDH
pour TM2, ajoute la même source, notant que ces inves-

tissements sont relatifs aux projets d’infrastructures, voi-
ries, réseaux divers et infrastructures IT.

Pour l’endettement consolidé, il a atteint 10,7 mil-
liards de dirhams (MMDH), dont 3,1 MMDH de TMPA
et 7,6 MMDH de TM2, enregistrant une baisse de 1%
par rapport à décembre 2020.

S’agissant du CA du port Tanger Med 1 et port pas-
sagers et rouliers, il a atteint 500 MDH au 1er trimestre
de 2021, contre 488 au 1er trimestre de 2020, soit une
hausse de 3%.

Pour le port Tanger Med 2, son CA a grimpé à 239
MDH au 1er trimestre de 2021, contre 139 MDH à fin
mars 2020, augmentant ainsi de 72%.

Tanger Med réalise un chiffre d’affaires en hausse de 18% au premier trimestre
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Une performance
portée par la
bonne tenue de
l’activité des 
financières 
ayant absorbé 
le léger retrait
des revenus 
des industriels 
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“Hors les murs”, une nouvelle pièce de théâtre
de Mounia Belafia sur l’immigration clandestine

L’écrivaine et journaliste prolifique Mouna Belafia re-
vient avec une nouvelle pièce de théâtre intitulé «Hors
les murs», une œuvre qui aborde le sujet, plus que ja-

mais d’actualité,  de l’immigration clandestine.
Inspiré de faits réels et de rencontres de l’auteure avec des

dizaines d’immigrés clandestins, «Hors les murs», publiée chez
l’Harmattan, retrace des destins, des chemins et des univers
certes différents, mais qui se croisent dans la souffrance, la dou-
leur et l’espoir avorté...Des milliers de personnes, en chair et en
os, ont perdu la vie tandis qu’elles voulaient fuir la misère, les
guerres, la répression, les traditions, les religions ou cherchaient
tout simplement à rejoindre d’autres horizons pour mieux res-
pirer... Zaytuun... Fartuun... Sadou... Abdel Malek et Nelson,
sont la voix de ces milliers qui cherchent à immigrer, mais se
heurtent à des murs qui ne cessent de se multiplier... Des murs
qui leur ôtent l’espoir et même la vie.

Il est à noter que Mounia Belafia, écrivaine et journaliste,
est titulaire d’un doctorat en cinéma et audiovisuel de la Sor-
bonne Nouvelle Paris III et d’un master II, spécialité « Arts
de la scène », de Saint-Denis université, Paris 8. Actuellement
journaliste à Radio Monte Carlo Doualiya, elle a également tra-
vaillé pour différents médias de la presse écrite et audiovisuelle,
tels que France 24, Alarabiya, Almajalla Magazine.

Elle a, au cours de sa riche carrière, reçu le Prix de la presse
arabe à Dubaï (2002), et le prix Nazek Lmalaika de la nouvelle

à Baghdad, (2012), entre autres.
Egalement syndicaliste et militante associative, elle a été co-

présidente du Conseil du genre à la Fédération internationale
des journalistes et vice-présidente de l’Alliance mondiale genre
et médias (AMGM) crée par l’UNESCO.

Parmi ses publications, les pièces de théâtre «  La fille
qui… », (Éd. Les Mandarines, France, 2019) et « Des couples
et des masques» (Éd. Marsam, 2013, Rabat), le recueil de nou-
velles « Poupée et cercle» (Éd. SlaikiI Ikhwan, Tanger, 2016),
l’étude « L’image des femmes dans les proverbes populaires ma-
rocains » (Éd. Toubkal, Casablanca, 2008).

La relation entre le cinéma et la
peinture a été au centre d’un

colloque organisé, samedi, dans le
cadre de la 26è édition du Festival
du cinéma méditerranéen de Té-

touan (FCMT), qui se tient, en
format digital, du 04 au 10 juin.

Les participants à ce colloque,
tenu en mode virtuel sous le
thème “Cinéma et peinture, fron-

tière ou prospérité?”, ont essayé
de répondre aux problématiques
inhérentes aux rapports qu’entre-
tiennent les deux arts, dont la
composante essentielle est l’image,
mobile pour le film, et immobile
pour la toile. Intervenant à cette
occasion, Juan de Pablos Pons,
professeur à l’Université de Sé-
ville, a souligné que la peinture est
l’art qui a le plus accompagné et
enrichi, voire influencé les autres
arts, principalement les arts dits de
la “représentation” de la réalité,
notant que le décloisonnement
entre art plastique et cinéma a per-
mis et permet toujours des inter-
actions entre les deux arts.  La
lumière, le cadrage et le mouve-
ment sont les principaux éléments
que le cinéma emprunte subtile-
ment à la peinture, a fait savoir le
chercheur espagnol, relevant que
le cinéma a contribué largement à
recadrer la peinture moderne.

Pour sa part, le professeur en

études cinématographiques à
l’Université Lumière Lyon, Jean
Luc Vancheri, a précisé qu’un ta-
bleau peut, bel et bien, raconter
une histoire, bien que la narration
en peinture pourrait sembler im-
possible du fait que l’image pictu-
rale est foncièrement immobile,
notant que les entrelacs entre la
peinture et le cinéma sont com-
plexes, dans la mesure où les deux
arts se nourrissent mutuellement.

Le chercheur français a mis
l’accent sur la présence au cinéma
de la peinture sous diverses
formes et utilisations, relevant que
plusieurs cinéaste-peintre compo-
sent l’image filmique comme il
composent leurs toiles, créant une
synergie entre le filmique et le pic-
tural.

De son côté, Abdelali Maa-
zouz, professeur à l’Université
Hassan II de Casablanca, s’est ar-
rêté sur les différences existant
entre les deux arts, notamment la

temporalité du cinéma et le sta-
tisme de la toile, notant l’impor-
tance d’explorer les affinités et les
rapports complexes entre ces
deux arts et d’étudier profondé-
ment la dimension plastique du ci-
néma. Il a, à cet égard, mis en
lumière la plasticité du cinéma et
la manière selon laquelle le 7è art
peut dévoiler l’acte pictural, abor-
dant la signification des courants
artistiques dans le cinéma, qui est
considéré comme une synthèse de
tous les arts.

Au menu de cette édition figu-
rent également une rencontre sur
“comment les festivals pourraient-
ils participer au retour du ci-
néma?” et une master class
encadrée par le réalisateur maro-
cain, Mohamed Chrif  Tribak, sur
son parcours et son expérience. Il
est à noter que neuf  longs mé-
trages de fiction et 6 documen-
taires sont en lice dans le cadre de
cette édition.
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de culture

BMDA

Des journées portes ouvertes se sont tenues les 3 et 4 juin
courant à Marrakech, par Le Bureau Marocain du Droit d’Au-
teur (BMDA), dans le but d’encourager les créateurs et artistes
à adhérer aux droits d’auteurs et droits voisins et par là, à sensi-
biliser pour une meilleure compréhension du rôle de la protec-
tion des droits de la propriété intellectuelle.

Organisée sous le thème “Restons solidaires”, en collabora-
tion avec la Direction régionale du ministère de la culture, de la
jeunesse et sports- Département de la communication, cette ma-
nifestation s’inscrit dans le cadre du plan d’action du BMDA de-
puis 2020, en vue d’encourager les auteurs-interprètes, les
producteurs de phonogrammes, les acteurs et les producteurs
de vidéogrammes à adhérer aux droits d’auteurs et droits voisins,
et à déclarer leurs créations littéraires et artistiques.

Dans une déclaration à la MAP à cette occasion, la directrice
du BMDA, Mme Dalal Mhamdi Alaoui, a relevé que ces jour-
nées portes ouvertes visent à rapprocher et faire connaitre aux
créateurs, les missions et services du BMDA et ce, en dépit des
contraintes relatives à la crise sanitaire actuelle, et à les encoura-
ger à adhérer aux droits d’auteur, afin de consacrer la culture liée
à leur respect.

Dans ce cadre, elle a mis l’accent sur les avantages que pro-
cure la déclaration des œuvres artistiques et littéraires auprès du
BMDA, notamment en termes de protection de ces œuvres
contre le piratage et la sauvegarde de la mémoire nationale et du
patrimoine culturel. Il s’agit aussi de mettre en exergue la diver-
sité culturelle de cette région du Maroc, et de faire connaitre les
procédures légales pour déclarer leurs créations et bénéficier des
services du BMDA, a-t-elle insisté.

Art & culture

Deux personnes ont été tuées et
quatre autres ont été blessées

dont trois grièvement, dans un acci-
dent de la circulation survenu dans la
nuit de vendredi à samedi à Casa-
blanca, lors du tournage d’un clip du
rappeur Don Big et du chanteur Ami-
nux. 

Selon le Commandement régional
de la protection civile de la région Ca-
sablanca-Settat, une personne ivre
conduisant une voiture à une vitesse
excessive a percuté plusieurs per-

sonnes au Rond-point au niveau de la
rue Gandhi et Yacoub Al Mansour,
dont deux ont été tuées sur le coup. Il
s’agit d’un technicien responsable de
la caméra en drone et d’un figurant.
D’autres victimes et le conducteur de
la voiture sont dans un état grave et
sont actuellement hospitalisées. Trois
ambulances et un camion-citerne ont
été dépêchés sur les lieux de l’accident
et les blessés ont été transportés au
Centre hospitalier universitaire Ibn
Rochd pour recevoir les soins néces-

saires. Don Big a pris la parole sur son
compte Instagram en postant, ce sa-
medi une photo, priant le Très Haut
d’accueillir les défunts en Son vaste
paradis. «Nous sommes à Dieu et à lui
retournons. Ô toi, âme apaisée. Re-
tourne vers Allah, satisfaite et agréée.
Entre donc parmi Mes serviteurs et
entre dans Mon Paradis (Sourat Al
Fajr)», peut-on y lire.

Le chanteur Aminux a également
rendu hommage aux défunts sur son
compte Instagram.

Le tournage du clip de Don Bigg
et Aminux tourne au drame
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re Nabil Ayouch
Dans mon cinéma, 
on trouve des 
engagements pour 
des causes qui me 
semblent justes
Le cinéma marocain a opéré son

grand retour avec la sélection, en
compétition officielle de la 74ème

édition du Festival de Cannes, du long
métrage “Haut et fort” du réalisateur
marocain Nabil Ayouch. Un événement
pour le cinéma marocain, qui ne s’était
pas produit depuis la sélection en com-
pétition officielle d’”Âmes et rythmes”
d’Abdelaziz Ramdani, en 1962.
Le long métrage, produit par la société
“Ali n’ Productions” en 2020 et qui a bé-
néficié du fonds de soutien à la produc-
tion des œuvres cinématographiques,
figure parmi les 23 films en lice pour la
Palme d’or du prestigieux festival, prévu
du 6 au 17 juillet prochain.

Sur cet exploit réédité à près de 60
ans d’écart, Nabil Ayouch affirme qu’il
s’agit d’une source de grande fierté aussi
bien pour le cinéma marocain que pour
le Maroc. “Il s’agit là d’une grande fierté
et d’un immense bonheur pour le film,
pour les équipes qui y ont participé,
pour les comédiennes et comédiens,
pour le cinéma marocain et pour le
Maroc”, s’est-il réjoui dans un entretien
accordé à la MAP.

Avec “Haut et fort”, le cinéaste

continue à ausculter la société marocaine
d’aujourd’hui à travers l’histoire d’un
professeur -un ancien rappeur- et de sa
rencontre avec des jeunes dans un cen-
tre culturel à Sidi Moumen. De cette
rencontre naîtra un échange avec les
jeunes qui vont apprendre à transmettre
leurs idées, vécu et aspirations à travers
la culture hip-hop.

La dernière réalisation d’Ayouch
s’inspire du film “Entre les murs”
(France, 2008) de Laurent Cantet et
“Fame” (USA, 1980) d’Alan Parker.
D’ailleurs, les deux long-métrages ont
été récompensés, de la Palme d’Or, pour
l’un, lors du Festival de Cannes 2008, et
de l’Oscar de la meilleure musique de
film et de la meilleure chanson originale
en 1980 pour l’autre.

Revenant sur ses choix cinématogra-
phiques, le cinéaste assure que “la sincé-
rité dans ce que l’on raconte est
probablement la chose la plus impor-
tante qui domine tout le reste”. “Dans
mon cinéma, on trouve des engage-
ments pour des causes qui me semblent
justes”, a expliqué le cinéaste, qui a eu
des participations distinguées à des fes-
tivals nationaux et internationaux de

haute facture comme le Festival du ci-
néma africain à Khouribga, le Festival
national du film de Tanger, le Festival du
film de Toronto, le Festival du cinéma
méditerranéen de Montpellier et le Fes-
tival du film francophone d’Angoulême
pour ne citer que quelques uns. “Il y a
une volonté chez moi de rendre l’invisi-
ble visible et de rendre l’indicible dici-
ble”, a élaboré Ayouch au sujet de ses
choix cinématographiques qui ont pour
fil conducteur “la quête identitaire”, “la
diversité”, “les minorités” et surtout “un
amour pour le Maroc et pour le peuple
marocain”.

Revenant sur cette quête identitaire,
le réalisateur, qui a grandi loin du Maroc
et plus précisément en banlieue pari-
sienne, a réussi à “reconquérir” une par-
tie de son identité marocaine et ce, grâce
au cinéma, à ses premiers court-mé-
trages et à ses premiers long-métrages.
“J’ai réussi à reconquérir cette partie de
mon identité et d’une certaine manière
à m’approprier cette culture ainsi que ses
valeurs et à m’en sentir totalement rem-
pli”, a confié le réalisateur qui ne cache
pas “l’immense source d’inspiration”
que représente le Maroc à ses yeux.

En effet, le cinéma est “un lien et un
vecteur identitaire très fort” ayant per-
mis à Ayouch de conquérir cette partie
de son intime. Aussi, ses voyages dans le
Maroc profond lui ont permis de se ren-
dre compte “qu’il y avait une âme ma-
rocaine et que cette âme est empreinte
d’une immense diversité”. “Moi-même,
je suis issu de diverses cultures et c’est
probablement pour cela que j’ai envie de
montrer dans mes films le Maroc sous
tous ses aspects et dans toute sa diver-
sité”, a-t-il dit.

Côté projets, Ayouch ambitionne de
continuer à développer la Fondation Ali
Zaoua, un projet utilisant l’art et la cul-
ture comme outil de réintégration so-
ciale qu’il a lancé en 2009. Le cinéaste a
d’ailleurs annoncé l’ouverture en octo-
bre d’un cinquième centre culturel rele-
vant de la fondation à Marrakech.

Aussi, le cinéaste a annoncé qu’il
vient de terminer un scénario qu’il va
tourner en 2022. “Vous n’en saurez pas
plus. Je suis quelqu’un d’un peu supers-
titieux. Je préfère parler des choses
quand elles se concrétisent !”, conclut
Ayouch sur une note espiègle. 

Focus sur la relation entre le cinéma et la peinture
au Festival du cinéma méditerranéen de Tétouan
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“Hors les murs”, une nouvelle pièce de théâtre
de Mounia Belafia sur l’immigration clandestine

L’écrivaine et journaliste prolifique Mouna Belafia re-
vient avec une nouvelle pièce de théâtre intitulé «Hors
les murs», une œuvre qui aborde le sujet, plus que ja-

mais d’actualité,  de l’immigration clandestine.
Inspiré de faits réels et de rencontres de l’auteure avec des

dizaines d’immigrés clandestins, «Hors les murs», publiée chez
l’Harmattan, retrace des destins, des chemins et des univers
certes différents, mais qui se croisent dans la souffrance, la dou-
leur et l’espoir avorté...Des milliers de personnes, en chair et en
os, ont perdu la vie tandis qu’elles voulaient fuir la misère, les
guerres, la répression, les traditions, les religions ou cherchaient
tout simplement à rejoindre d’autres horizons pour mieux res-
pirer... Zaytuun... Fartuun... Sadou... Abdel Malek et Nelson,
sont la voix de ces milliers qui cherchent à immigrer, mais se
heurtent à des murs qui ne cessent de se multiplier... Des murs
qui leur ôtent l’espoir et même la vie.

Il est à noter que Mounia Belafia, écrivaine et journaliste,
est titulaire d’un doctorat en cinéma et audiovisuel de la Sor-
bonne Nouvelle Paris III et d’un master II, spécialité « Arts
de la scène », de Saint-Denis université, Paris 8. Actuellement
journaliste à Radio Monte Carlo Doualiya, elle a également tra-
vaillé pour différents médias de la presse écrite et audiovisuelle,
tels que France 24, Alarabiya, Almajalla Magazine.

Elle a, au cours de sa riche carrière, reçu le Prix de la presse
arabe à Dubaï (2002), et le prix Nazek Lmalaika de la nouvelle

à Baghdad, (2012), entre autres.
Egalement syndicaliste et militante associative, elle a été co-

présidente du Conseil du genre à la Fédération internationale
des journalistes et vice-présidente de l’Alliance mondiale genre
et médias (AMGM) crée par l’UNESCO.

Parmi ses publications, les pièces de théâtre «  La fille
qui… », (Éd. Les Mandarines, France, 2019) et « Des couples
et des masques» (Éd. Marsam, 2013, Rabat), le recueil de nou-
velles « Poupée et cercle» (Éd. SlaikiI Ikhwan, Tanger, 2016),
l’étude « L’image des femmes dans les proverbes populaires ma-
rocains » (Éd. Toubkal, Casablanca, 2008).

La relation entre le cinéma et la
peinture a été au centre d’un

colloque organisé, samedi, dans le
cadre de la 26è édition du Festival
du cinéma méditerranéen de Té-

touan (FCMT), qui se tient, en
format digital, du 04 au 10 juin.

Les participants à ce colloque,
tenu en mode virtuel sous le
thème “Cinéma et peinture, fron-

tière ou prospérité?”, ont essayé
de répondre aux problématiques
inhérentes aux rapports qu’entre-
tiennent les deux arts, dont la
composante essentielle est l’image,
mobile pour le film, et immobile
pour la toile. Intervenant à cette
occasion, Juan de Pablos Pons,
professeur à l’Université de Sé-
ville, a souligné que la peinture est
l’art qui a le plus accompagné et
enrichi, voire influencé les autres
arts, principalement les arts dits de
la “représentation” de la réalité,
notant que le décloisonnement
entre art plastique et cinéma a per-
mis et permet toujours des inter-
actions entre les deux arts.  La
lumière, le cadrage et le mouve-
ment sont les principaux éléments
que le cinéma emprunte subtile-
ment à la peinture, a fait savoir le
chercheur espagnol, relevant que
le cinéma a contribué largement à
recadrer la peinture moderne.

Pour sa part, le professeur en

études cinématographiques à
l’Université Lumière Lyon, Jean
Luc Vancheri, a précisé qu’un ta-
bleau peut, bel et bien, raconter
une histoire, bien que la narration
en peinture pourrait sembler im-
possible du fait que l’image pictu-
rale est foncièrement immobile,
notant que les entrelacs entre la
peinture et le cinéma sont com-
plexes, dans la mesure où les deux
arts se nourrissent mutuellement.

Le chercheur français a mis
l’accent sur la présence au cinéma
de la peinture sous diverses
formes et utilisations, relevant que
plusieurs cinéaste-peintre compo-
sent l’image filmique comme il
composent leurs toiles, créant une
synergie entre le filmique et le pic-
tural.

De son côté, Abdelali Maa-
zouz, professeur à l’Université
Hassan II de Casablanca, s’est ar-
rêté sur les différences existant
entre les deux arts, notamment la

temporalité du cinéma et le sta-
tisme de la toile, notant l’impor-
tance d’explorer les affinités et les
rapports complexes entre ces
deux arts et d’étudier profondé-
ment la dimension plastique du ci-
néma. Il a, à cet égard, mis en
lumière la plasticité du cinéma et
la manière selon laquelle le 7è art
peut dévoiler l’acte pictural, abor-
dant la signification des courants
artistiques dans le cinéma, qui est
considéré comme une synthèse de
tous les arts.

Au menu de cette édition figu-
rent également une rencontre sur
“comment les festivals pourraient-
ils participer au retour du ci-
néma?” et une master class
encadrée par le réalisateur maro-
cain, Mohamed Chrif  Tribak, sur
son parcours et son expérience. Il
est à noter que neuf  longs mé-
trages de fiction et 6 documen-
taires sont en lice dans le cadre de
cette édition.
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de culture

BMDA

Des journées portes ouvertes se sont tenues les 3 et 4 juin
courant à Marrakech, par Le Bureau Marocain du Droit d’Au-
teur (BMDA), dans le but d’encourager les créateurs et artistes
à adhérer aux droits d’auteurs et droits voisins et par là, à sensi-
biliser pour une meilleure compréhension du rôle de la protec-
tion des droits de la propriété intellectuelle.

Organisée sous le thème “Restons solidaires”, en collabora-
tion avec la Direction régionale du ministère de la culture, de la
jeunesse et sports- Département de la communication, cette ma-
nifestation s’inscrit dans le cadre du plan d’action du BMDA de-
puis 2020, en vue d’encourager les auteurs-interprètes, les
producteurs de phonogrammes, les acteurs et les producteurs
de vidéogrammes à adhérer aux droits d’auteurs et droits voisins,
et à déclarer leurs créations littéraires et artistiques.

Dans une déclaration à la MAP à cette occasion, la directrice
du BMDA, Mme Dalal Mhamdi Alaoui, a relevé que ces jour-
nées portes ouvertes visent à rapprocher et faire connaitre aux
créateurs, les missions et services du BMDA et ce, en dépit des
contraintes relatives à la crise sanitaire actuelle, et à les encoura-
ger à adhérer aux droits d’auteur, afin de consacrer la culture liée
à leur respect.

Dans ce cadre, elle a mis l’accent sur les avantages que pro-
cure la déclaration des œuvres artistiques et littéraires auprès du
BMDA, notamment en termes de protection de ces œuvres
contre le piratage et la sauvegarde de la mémoire nationale et du
patrimoine culturel. Il s’agit aussi de mettre en exergue la diver-
sité culturelle de cette région du Maroc, et de faire connaitre les
procédures légales pour déclarer leurs créations et bénéficier des
services du BMDA, a-t-elle insisté.

Art & culture

Deux personnes ont été tuées et
quatre autres ont été blessées

dont trois grièvement, dans un acci-
dent de la circulation survenu dans la
nuit de vendredi à samedi à Casa-
blanca, lors du tournage d’un clip du
rappeur Don Big et du chanteur Ami-
nux. 

Selon le Commandement régional
de la protection civile de la région Ca-
sablanca-Settat, une personne ivre
conduisant une voiture à une vitesse
excessive a percuté plusieurs per-

sonnes au Rond-point au niveau de la
rue Gandhi et Yacoub Al Mansour,
dont deux ont été tuées sur le coup. Il
s’agit d’un technicien responsable de
la caméra en drone et d’un figurant.
D’autres victimes et le conducteur de
la voiture sont dans un état grave et
sont actuellement hospitalisées. Trois
ambulances et un camion-citerne ont
été dépêchés sur les lieux de l’accident
et les blessés ont été transportés au
Centre hospitalier universitaire Ibn
Rochd pour recevoir les soins néces-

saires. Don Big a pris la parole sur son
compte Instagram en postant, ce sa-
medi une photo, priant le Très Haut
d’accueillir les défunts en Son vaste
paradis. «Nous sommes à Dieu et à lui
retournons. Ô toi, âme apaisée. Re-
tourne vers Allah, satisfaite et agréée.
Entre donc parmi Mes serviteurs et
entre dans Mon Paradis (Sourat Al
Fajr)», peut-on y lire.

Le chanteur Aminux a également
rendu hommage aux défunts sur son
compte Instagram.

Le tournage du clip de Don Bigg
et Aminux tourne au drame

Ar
t &

 cu
ltu

re Nabil Ayouch
Dans mon cinéma, 
on trouve des 
engagements pour 
des causes qui me 
semblent justes
Le cinéma marocain a opéré son

grand retour avec la sélection, en
compétition officielle de la 74ème

édition du Festival de Cannes, du long
métrage “Haut et fort” du réalisateur
marocain Nabil Ayouch. Un événement
pour le cinéma marocain, qui ne s’était
pas produit depuis la sélection en com-
pétition officielle d’”Âmes et rythmes”
d’Abdelaziz Ramdani, en 1962.
Le long métrage, produit par la société
“Ali n’ Productions” en 2020 et qui a bé-
néficié du fonds de soutien à la produc-
tion des œuvres cinématographiques,
figure parmi les 23 films en lice pour la
Palme d’or du prestigieux festival, prévu
du 6 au 17 juillet prochain.

Sur cet exploit réédité à près de 60
ans d’écart, Nabil Ayouch affirme qu’il
s’agit d’une source de grande fierté aussi
bien pour le cinéma marocain que pour
le Maroc. “Il s’agit là d’une grande fierté
et d’un immense bonheur pour le film,
pour les équipes qui y ont participé,
pour les comédiennes et comédiens,
pour le cinéma marocain et pour le
Maroc”, s’est-il réjoui dans un entretien
accordé à la MAP.

Avec “Haut et fort”, le cinéaste

continue à ausculter la société marocaine
d’aujourd’hui à travers l’histoire d’un
professeur -un ancien rappeur- et de sa
rencontre avec des jeunes dans un cen-
tre culturel à Sidi Moumen. De cette
rencontre naîtra un échange avec les
jeunes qui vont apprendre à transmettre
leurs idées, vécu et aspirations à travers
la culture hip-hop.

La dernière réalisation d’Ayouch
s’inspire du film “Entre les murs”
(France, 2008) de Laurent Cantet et
“Fame” (USA, 1980) d’Alan Parker.
D’ailleurs, les deux long-métrages ont
été récompensés, de la Palme d’Or, pour
l’un, lors du Festival de Cannes 2008, et
de l’Oscar de la meilleure musique de
film et de la meilleure chanson originale
en 1980 pour l’autre.

Revenant sur ses choix cinématogra-
phiques, le cinéaste assure que “la sincé-
rité dans ce que l’on raconte est
probablement la chose la plus impor-
tante qui domine tout le reste”. “Dans
mon cinéma, on trouve des engage-
ments pour des causes qui me semblent
justes”, a expliqué le cinéaste, qui a eu
des participations distinguées à des fes-
tivals nationaux et internationaux de

haute facture comme le Festival du ci-
néma africain à Khouribga, le Festival
national du film de Tanger, le Festival du
film de Toronto, le Festival du cinéma
méditerranéen de Montpellier et le Fes-
tival du film francophone d’Angoulême
pour ne citer que quelques uns. “Il y a
une volonté chez moi de rendre l’invisi-
ble visible et de rendre l’indicible dici-
ble”, a élaboré Ayouch au sujet de ses
choix cinématographiques qui ont pour
fil conducteur “la quête identitaire”, “la
diversité”, “les minorités” et surtout “un
amour pour le Maroc et pour le peuple
marocain”.

Revenant sur cette quête identitaire,
le réalisateur, qui a grandi loin du Maroc
et plus précisément en banlieue pari-
sienne, a réussi à “reconquérir” une par-
tie de son identité marocaine et ce, grâce
au cinéma, à ses premiers court-mé-
trages et à ses premiers long-métrages.
“J’ai réussi à reconquérir cette partie de
mon identité et d’une certaine manière
à m’approprier cette culture ainsi que ses
valeurs et à m’en sentir totalement rem-
pli”, a confié le réalisateur qui ne cache
pas “l’immense source d’inspiration”
que représente le Maroc à ses yeux.

En effet, le cinéma est “un lien et un
vecteur identitaire très fort” ayant per-
mis à Ayouch de conquérir cette partie
de son intime. Aussi, ses voyages dans le
Maroc profond lui ont permis de se ren-
dre compte “qu’il y avait une âme ma-
rocaine et que cette âme est empreinte
d’une immense diversité”. “Moi-même,
je suis issu de diverses cultures et c’est
probablement pour cela que j’ai envie de
montrer dans mes films le Maroc sous
tous ses aspects et dans toute sa diver-
sité”, a-t-il dit.

Côté projets, Ayouch ambitionne de
continuer à développer la Fondation Ali
Zaoua, un projet utilisant l’art et la cul-
ture comme outil de réintégration so-
ciale qu’il a lancé en 2009. Le cinéaste a
d’ailleurs annoncé l’ouverture en octo-
bre d’un cinquième centre culturel rele-
vant de la fondation à Marrakech.

Aussi, le cinéaste a annoncé qu’il
vient de terminer un scénario qu’il va
tourner en 2022. “Vous n’en saurez pas
plus. Je suis quelqu’un d’un peu supers-
titieux. Je préfère parler des choses
quand elles se concrétisent !”, conclut
Ayouch sur une note espiègle. 

Focus sur la relation entre le cinéma et la peinture
au Festival du cinéma méditerranéen de Tétouan











Etude de Me. Abdelaziz
Ennahal, notaire

à Casablanca
405, Bd Al Qods, Résidence

Asskane al Anik Hay 
Al Omaria 1er étage, 

n°05, Aïn Chock 
Té : 05.22.21.75.79 

CREATION D’UNE
SUCCURSALE 

DE LA SOCIETE
« A.R PETROLE 

SERVICE » SARL
Aux termes d’un acte
dressé par Me. Abdelaziz
Ennahal, notaire à Casa-
blanca en date du 10 sep-
tembre 2020, l’assemblée
générale extraordinaire de
la société « A.R PETROLE
SERVICE » SARL, capital
de 8.000.000,00 DHS, dont
le siège social est  à Casa-
blanca 67, boulevard Tiznit,
RC n°147651, décide la créa-
tion d’une succursale à la
province de Benslimane,
commune El Mansouria, lo-
tissement industriel Man-
souria, lot n°01.
Le dépôt légal a été effectué
au tribnunal  de première
instance de Benslimane le
31/05/2021 sous n°309.

N° 5021/PA_____________
Etude de Me. Abdelaziz

Ennahal, notaire 
à Casablanca

405, Bd Al Qods, Résidence
Asskane Al Anik Hay Al
Omaria 1er étage, n°05,
Aïn Chock – Casablanca
Té : 05.22.21.75.79 Fax :

05.22.21.76.95
« A.R TECHNO
SERVICE » SARL

Aux termes d’un acte au-
thentique au rapport de Me.
Ennahal, notaire à Casa-
blanca, il a été procédé à la
constitution d’une société
aux caractères suivantes : 
Dénomination : « A.R
TECHNO SERVICE » SARL
Objet : La société a pour
objet, au Maroc qu’à l’étran-
ger, pour son compte et
pour le compte de tierce
personnes physiques ou
morales, l’exploitation de la
visite technique.
Et plus généralement,
toutes opérations commer-
ciales, industrielles, finan-
cières, mobilières et
immobilières se rattachant
directement ou indirecte-
ment à l’objet de la société.
Capital : 100.000,00 DHS,
divisé en 1000 parts sociales
de 100,00 DHS chacune, ré-
parties entre les associés de
la manière suivante : 
Pour monsieur Adil El Har-
ras la somme de 500 parts
sociales
Pour monsieur Rachid El
Harras la somme de 500
parts sociales
Siège social : Benslimane, El
Mansouria lot n°1, lotisse-
ment industriel Mansouia.
Durée : 99 années
Année sociale : Du premier
janvier au 31 décembre
Bénéfices : Après constitu-
tion de la réserve légale, ils
sont soit répartis, soit repor-
tés à nouveau suivant déci-
sion d’associé.
Gérance : Sont nommés co-
gérants de la société mon-
sieur Adil El Harras et
monsieur Rachid El Harras
avec signature conjointe ou
séparée pour une durée illi-
mitée.
Le dépôt légal a été effectué
au tribunal de première ins-
tance de Benslimane le
31/05/2021, sous le nu-
méro 310.

N° 5022/PA

Etude de Me Abdelaziz
Ennahal

Notaire à Casablanca
405, Bd Al Qods Résidence

Asskane Al Anik Hay 
Al Omaria

1er étage N° 5 Aïn Chock
Tél : 05.22.21.75.79

Donation des parts sociales
de la société

«PREMAX» S.A.R.L. AU
Aux termes d’un acte
dressé par Me Abdelaziz
Ennahal, notaire à Casa-
blanca, Mme El Bounaa-
mani Khadija, a fait à
Monsieur Mustapha Lem-
khenete, donation de la to-
talité de ses parts sociales et
le compte courant y attaché
dans la société «PREMAX »
S.A.R.L. AU et dont le siège
social est à Casablanca, 6
rue Réaumur, quartier des
hôpitaux, RC N° 72547 et
l’associé unique Monsieur
Mustapha Lemkhenete, est
nommé le gérant et l’associé
unique pour une durée illi-
mitée pour ladite société.
Le dépôt légal a été effectué
au tribunal de commerce de
Casablanca le 27-04-2021
sous le N° 775837.

N° 5023/PA_____________
MASS & IL CASH 
CONSTITUTION 

Aux termes d’un acte sous
signe prive en date du
06/05/2021 à Al-Hoceima,
il a été établi les statuts
d’une société SARL   dont
les caractéristiques sont les
suivantes :
DENOMINATION:  MASS
& IL CASH SARL 
OBJET SOCIAL : 
1/ Transfert de fond. 
2/ services TASSHILATE. 
SIEGE SOCIAL: Centre de
la CR rouadi AL HO-
CEIMA. 
DUREE : 99 ans. 
CAPITAL SOCIAL :  Cent
mille dirhams (100.000,00
dh), répartis en 1000 parts
sociales de 100 dh chacune. 
EXERCICE SOCIAL :
L’exercice social commence
le 1er janvier et se termine
le 31 décembre de chaque
année.
GERANCE : La société est
gérée par l’associée
Mme. BENTOHAMI Hila-
lia.
DEPOT LEGAL : Le dépôt
légal au greffe du tribunal
de première instance d’Al-
Hoceima a été effectué le
31/05/2021 sous N° 181.
RC N° 3387.

N° 5047/PA_____________
Sté BADS HYGIENE s.a.r.l.

Adresse: 32, rue arabie
saoudi  Imzouren 

RC 1667 - Al Hoceima
Au terme d’un acte sous
seing privé en date du
13/04/2021, l’assemblée
Générale Extraordinaire des
associés de la société dite «
BADS HYGIENE S.A.R.L. »
au capital de 100.000,00 dh
divisé en 1000 parts sociales
de 100,00 dh chacune a dé-
cidé ce qui suit:
- Cession de la totalité des
parts sociales de l’associé
M. EL AZOUZI Hassan à
Mlle Nada ELAZOUZI soit
500 parts. 
- Transformation de la
forme juridique de SARL à
SARL associé unique.
- Changement de l’activité
de FABRICANT DES PRO-
DUITS DE NETTOYAGE et
D’HYGIENE par MAR-
CHAD D’EPICERIE EN
DETAIL.
- Mise à jour des statuts. 

- Modification des articles
01, 02 et 07 des statuts.
Le dépôt légal a été effectué
au greffe du tribunal de
première instance d’Al Ho-
ceima le 28/05/2021 sous le
numéro 178.

N° 5048/PA_____________
SAMAA CONSEIL
Cabinet d’affaires

& domiciliation
Hy My Abdellah Bd Taza

Rue 108 N°13
CASABLANCA

Tél.: 0619.322.303
E-mail :

samaa.conseil@gmail.com
DEPAMAR SARL AU

AU CAPITAL SOCIAL DE
: 11.100.000,00 DHS

SIEGE SOCIAL : ROUTE
EL JADIDA IMMEUBLE
N°375 1ERE ETAGE BU-
REAU N°2 OASIS – CA-

SABLANCA
RC N° : 155797

Aux termes d’un acte SSP
en date du 10/07/2019 à
Casa, il a été établi le PV de
transfert du siège social de
3, Rue des papillons oasis
Casablanca, vers le nou-
veau siège de la société sis à
Route El Jadida Immeuble
N° 375 1ére étage Bureau
N° 2 Oasis Casablanca.
Révocation de la signataire
M. HAMISH GORDON
TYRWHITT.
La société sera engagée par
la signataire conjointe de
Mr LEWIS KEVIN DEREK
et Mr STEVEN JAMES
SALO 
Le dépôt légal a été effectué
au Greffe du Tribunal de
Commerce de Casablanca,
le 27/05/2021 sous le N°
780081. 

N° 5049/PA_____________
SAMAA CONSEIL
Cabinet d’affaires 
& domiciliation

Hy My Abdellah Bd Taza
Rue 108 N°13

CASABLANCA
Tél.: 0619.322.303

E-mail :
samaa.conseil@gmail.com
CONSTITUTION D’UNE
S.A.R.L d’associé unique 

Aux termes d’un acte SSP
en date du 04/05/2021 à
Casa, il a été établi les sta-
tuts d’une SARL d’associé
unique dont les caractéris-
tiques sont les suivantes :
Dénomination : YAN
TRANS  
Objet : Entrepreneur de
transport de marchandises
Siège social : Casablanca, 13
Rue 108 Hay Moulay Ab-
dellah Bd taza Ain chôck. 
Capital social : est fixé à
100.000,00 dirhams divisés
en 1000 parts sociales de
100 dirhams chacune, libé-
rées et réparties comme suit
:
Mr MIROU LHOUSSAIN  :
1000 Parts
Gérance : Monsieur
MIROU LHOUSSAIN, est
nommé gérant unique de la
Société pour une période
indéterminée. 
Signatures : la société sera,
de manière générale, enga-
gée par la signature unique
du gérant. 
Durée : est fixée à 99 années
à compter du jour de sa
constitution définitive.
Registre de Commerce : la
Société est inscrite au Regis-
tre de Commerce N°503311 
Pour extrait et mention

N° 5050/PA_____________

Société COMPTA JOUR 
SARL

CONSTITUTION
Aux termes d’un acte S.S.P.
enregistré à Marrakech le
30/04/2021, il a été consti-
tué une société SARL à AU
ayant les caractéristiques
suivantes : 
1) Dénomination : ELEC-
TRO RAZZOUKI
2) Capital social : Le capital
social est fixé à la somme de
10 000,00 dhs.
3) Siège social : Magasin sis
au bloc 34 N° 1759 mhamid
Marrakech.
4) Objet : MARCHAN EN
DETAIL DES APPAREILS
ELECTROMENAGERS
RADIOS TELEVISIONS.
5) Gérance : Monsieur
YOUSSEF RAZZOUKI est
désigné gérant de la dite so-
ciété pour une durée illimi-
tée.
Le dépôt légal a été effectué
au  tribunal de commerce
de Marrakech, RC N°
115263. 

N° 5051/PA_____________
Société COMPTA JOUR 

SARL
CONSTITUTION

Aux termes d’un acte S.S.P.
enregistré à Marrakech le
26/05/2021, il a été consti-
tué une société SARL à AU
ayant les caractéristiques
suivantes : 
1) Dénomination : CHYA
BEAUTY.
2) Capital social : Le capital
social est fixé à la somme de
10 000,00 dhs.
3) Siège social : 314 , Rési-
dence Ali Imm B 2éme
étage Apt A4 Camp El
Ghoul Guéliz Marrakech.
4) Objet : COIFFEUR POUR
DAMES ET COMMERCIA-
LISATION DES PRODUITS
ESTHETIQUES
5) Gérance : Madame CHA-
TOUIA MOSLIH  est  dési-
gné gérante de la dite
société pour une durée illi-
mitée.
Le dépôt légal a été effectué
au  tribunal de commerce
de Marrakech, RC N°
115549. 

N° 5052/PA_____________
RICARDO TRANS SARL 

RC N°17119
I- Selon L’assemblée géné-
rale de la société « RI-
CARDO TRANS» S.A.R.L
», en date du 07/04/2021, il
a été Décidé ce qui suit :   
La Cession de trois cent
(300) parts sociales de M.
MAAZOUZ MUSTAPHA
d’une valeur nominale de
Cent dirhams chacune à M.
RAFAI HICHAM
• Transformation de la
forme juridique de la so-
ciété SARL à SARL AU   
• Démission de M. MAA-
ZOUZ MUSTAPHA en tant
qu’ancien cogérant la nomi-
nation d’un nouveau gérant
M. RAFAI HICHAM, titu-
laire de la C.I.N N°
TA87235, avec sa signature
sociale unique en ver les
tiers
II- Le dépôt légal a été effec-
tué au secrétariat–greffe du
Tribunal de Première Ins-
tance de Mohammedia le
31/05/2021 sous le N° 1275.
III- Le déclaration de modi-
fication de la dite société à
été effectuée au niveau du
registre du commerce Tri-
bunal de Première Instance
de Mohammedia, le
31/05/2021 sous le numéro
17119 du registre chronolo-
gique.

N° 5053/PA

ROYAUME DU MAROC
MINISTERE

DE L’INTERIEUR
PREFECTURE
D’INEZGANE 

AIT MELLOUL
SECRETARIAT GENERAL

DIVISION DU BUDGET
ET DES MARCHES

SERVICE DES MARCHES
AVIS D’APPEL 

D’OFFRES OUVERT
N° 09/2021/BG

Le 30 JUIN 2021 à
10heures il sera procédé,
dans le bureau de Mon-
sieur le Gouverneur de la
préfecture d’Inezgane Ait
Melloul, à l’ouverture  des
plis relatif à l’appel d’offres
ouvert sur offres des prix
ayant pour objet: Travaux
d’installation de l’électri-
cité général du siège de la
Préfecture Inezgane Ait
Melloul. Le dossier d’appel
d’offres, peut être retiré au-
près de la Division du Bud-
get et des Marchés de la
Préfecture d’Inezgane - Ait
Melloul ou le télécharger à
partir du Portail des Mar-
chés Publics: www.mar-
chespublics.gov.ma .
-  Le cautionnement provi-
soire est fixé à la somme de:
7.000,00 Dhs  (Sept mille
Dirhams).
- L’estimation du coût des
prestations objet de l’appel
d’offres est fixée à la
somme de :   285.708,00
Dhs TTC (Deux cent qua-
tre-vingt-cinq mille sept
cent huit dirhams 00 cen-
times toute taxe comprise.).
Le contenu, le dépôt ainsi
que la présentation des
dossiers des concurrents,
doivent être conformes aux
dispositions des articles-27,
29, 31 et 148 du décret n° 2-
12-349 du 08 Joumada-I
1434 (20 Mars 2013) relatif
aux marchés publics.
Les concurrents peuvent:
-Soit déposer contre récé-

pissé leurs plis dans le bu-
reau d’ordre de la Division
du Budget et des Marchés
de la Préfecture d’Inezgane
Ait Melloul.
-Soit les envoyer par cour-

rier recommandé avec ac-
cusé de réception au
bureau précité.
-Soit les remettre, séance te-
nante, au Président de la
Commission d’Appel d’Of-
fres au début de la séance et
avant l’ouverture des plis.
- Soit les transmettre  par
voie électronique au portail
des marchés publics
Les pièces justificatives à
fournir sont celles prévues
par l’article-09 du Règle-
ment de consultation.

N° 5054/PA_____________
OFFICE NATIONAL DE
L’ELECTRICITE ET DE

L’EAU POTABLE (ONEE)
Branche Eau 

DIRECTION REGIONALE
DU NORD 

Acquisition des sacs pour
la collecte des déchets
d’Aîd Al Adha pour
les centres relevant 

de la Direction Régionale
du Nord 

AVIS D’APPEL 
D’OFFRES OU-

VERTN°53DR9/C/I/2021
Séance publique

La Direction Régionale du
Nord de l’ONEE-Branche
Eau, sise 6, Rue Melilla,
Castilla, à Tanger lance le
présent appel d’offres qui
concerne : Acquisition des
sacs pour la collecte des dé-
chets d’Aîd Al Adha pour

les centres relevant de la
Direction Régionale du
Nord.
Les pièces justificatives à
fournir sont celles prévues
par l'article 10 du règle-
ment de la consultation.
L’estimation du coût des
prestations s’élève à 196
560,00 DH TTC. Cette esti-
mation reste indicative et
ne constitue pas un mon-
tant maximum.
Le montant du cautionne-
ment provisoire est fixé à
3.000,00 DH ou son équiva-
lent en devise librement
convertible.
Le dossier d’appel d’offres
(RCDP, RCDG, CCAFP,
CCAFG, CCTP et Borde-
reau des Prix) est téléchar-
geable sur le portail des
marchés publics à l’adresse
: https://www.marchespu-
blics.gov.ma.
Le dossier d’appel d’offres
peut être retiré à l’adresse
suivante :
Bureau d’ordre de la Direc-
tion Régionale du Nord de
l'ONEE Branche eau.
Adresse : 6, Rue Melilla,
Castilla, Tanger.
- Téléphone : 05 - 39 - 32 -
85 - 15/20/25 - Fax : 05 - 39
- 94-02-08/05-39-94-39-71
Le dossier d’appel d’offres
est remis gratuitement aux
candidats.
Les plis des concurrents,
établis et présentés confor-
mément aux prescriptions
du règlement de la consul-
tation, doivent être : 
- Soit déposés contre récé-
pissé au Bureau d’Ordre de
la Direction Régionale du
Nord, 6, Rue Melilla, Cas-
tilla, Tanger, avant la date
et l’heure fixées pour la
séance d’ouverture des
plis.
- Soit envoyés par courrier
recommandé avec accusé
de réception au Bureau
d’Ordre de la Direction Ré-
gionale du Nord, 6, Rue
Melilla, Castilla, Tanger,
avant la date et heure de la
séance d’ouverture des
plis.
- Soit remis au président de
la commission d’appel
d’offres en début de la
séance publique d’ouver-
ture des plis. 
L’ouverture publique des
plis aura lieu le Mercredi
30/06/2021 à 10h00 à la Di-
rection Régionale du Nord
de l'ONEE Branche eau, 6,
Rue Melilla, Castilla, Tan-
ger.
L’ouverture des enve-
loppes se fait en un seul
temps.
Pour toute demande
d’éclaircissement, rensei-
gnement ou réclamation
concernant le présent appel
d’offres ou les documents y
afférents prière de contac-
ter la Division Achats de la
Direction Régionale du
Nord de l’ONEE-Branche
Eau           
- Adresse : sise 6, Rue Me-
lilla, Castilla, à Tanger
Téléphone : 05- 39 - 32 - 85
- 18/20/25 - Fax : 05 - 39 -
94-02-08/05-39-94-39-71
Email : fferrasi@onee.ma -
fboujida@onee.ma
Les cahiers généraux et le
règlement des achats de
l’ONEE sont consultables et
téléchargeables à partir du
site des achats de l’ONEE-
Branche Eau à l’adresse :
http://www.onep.ma/
(Espace Entreprise – ru-
brique Achats).

N° 5055/PC
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La France et l'Allemagne se retrouvent
dans le "groupe de la mort" de l'Euro
en habituées de ces poules où se croi-

sent les grands, qui en voient parfois de toutes
les couleurs. Retour sur quelques duels my-
thiques et surprises tonitruantes.

Si l'expression date de 1970, lors du Mon-
dial au Mexique, où le champion du monde
anglais se retrouvait dans la même poule que
le Brésil, grand favori, la Tchécoslovaquie, fi-
naliste huit ans plus tôt, et la solide Roumanie,
l'Euro n'est concerné que depuis 1996 et le
passage de huit à seize équipes.

A huit, il n'y avait que des groupes de la
mort...

Pour un bon groupe de la mort, prenez au
moins trois grandes équipes, au choix parmi
un ou plusieurs géants du football, un ou deux
récents finalistes de Coupe du monde, et enfin
une rivalité profonde, type Allemagne-Angle-
terre ou France-Italie.

Un outsider solide peut faire le quatrième,
comme c'est souvent arrivé à la Roumanie, ab-
sente de l'édition 2020 décalée à 2021 (11 juin-
11 juillet).

Finalistes du Mondial deux ans plus tôt,
les Pays-Bas d'Arjen Robben, Wesley Sneijder
et Robin van Persie font figure de favoris d'un
groupe très relevé avec l'éternelle Allemagne,
le Portugal de Cristiano Ronaldo et le Dane-
mark. Mais les "oranjes" minés par les que-
relles d'ego  perdent leurs trois matches et
terminent bons derniers. Ils quittent l'Ukraine

sur un doublé de Cristiano Ronaldo pour le
Portugal (2-1). La "Mannschaft" en sort la tête
haute avec trois victoires, suivie de la "Sele-
çao".

La poule la plus impressionnante réunit les
deux derniers finalistes de la Coupe du monde,
l'Italie et la France, avec les Pays-Bas et la Rou-
manie. Cela fait quatre titres de champions
d'Europe dans le même groupe. Mais les Bleus
de Raymond Domenech et Franck Ribéry ne
sont pas à la hauteur et le suspense ne dure
pas: après un pâle 0-0 contre la Roumanie, ils
sont corrigés par les Oranjes (4-1) et l'Italie (2-
0). Les Pays-Bas l'emportent largement en pas-
sant 3-0 à la "Nazionale", qui arrache la
deuxième place.

La plus grosse surprise de l'histoire de
groupes de la mort. Les deux grands favoris,
les maillots blancs de l'Allemagne et de l'An-
gleterre, sont éliminés par le Portugal, vain-
queur de ses trois matches, et la Roumanie.
Les Anglais pensent avoir fait le plus dur en
battant leur vieux rival germanique (1-0) sur
un but d'Alan Shearer, mais ils perdent leur
dernier match contre la Roumanie (3-2). La
Mannschaft, elle, quitte la compétition sur une
correction portugaise (3-0) signée Sergio
Conceiçao, auteur d'un triplé.

Les triples champions du monde alle-
mands et italiens se retrouvent dans un groupe
terrible avec aussi la Russie de Valeri Karpin
et Alexander Mostovoï et la République
tchèque de Pavel Nedved et Karel Poborsky.

L'Allemagne maîtrise en battant les Tchèques
(2-0) et les Russes (3-0) avant de neutraliser
l'Italie (0-0). La République tchèque prend la
deuxième place grâce à une égalisation de Vla-
dimir Smicer à deux minutes de la fin contre

les Russes (3-3). La "Narodni Tym" et la
Mannschaft se retrouvent en finale, et c'est en-
core l'Allemagne qui gagne à la fin au but en
or (2-1 b.e.o.), seul sortant d'un groupe de la
mort finalement couronné.

Euro: Histoire colorée des groupes de la mort 

Homme de foi, austère et pragma-
tique, le sélectionneur Fernando
Santos restera dans l'histoire pour

avoir offert au Portugal son premier grand
titre international, bénéficiant depuis l'Euro-
2016 d'une aura victorieuse qui lui permet
d'imposer ses choix sans contestation.

En poste depuis octobre 2014, l'entraî-
neur de 66 ans a déjà été prolongé jusqu'à
l'Euro-2024, la Fédération portugaise de

football lui renouvelant ainsi sa confiance
malgré un Mondial-2018 peu convaincant,
terminé en huitièmes de finale par une dé-
faite face à l'Uruguay.

Réaliste à outrance -- "bien jouer n'est
pas la même chose que faire du beau jeu",
répète-t-il souvent -- cet ingénieur de forma-
tion a longtemps mené sa carrière de joueur,
puis d'entraîneur, en parallèle avec celle de
directeur technique d'un palace à Estoril,

dans la banlieue chic de Lisbonne.
Ce n'est qu'à 43 ans, pour devenir coach

du FC Porto, qu'il quitte cet hôtel pour se
consacrer au football à plein temps. Ses pa-
rents lui avaient pourtant transmis la passion
pour ce sport dès le plus jeune âge, en l'em-
menant à l'inauguration du stade du Benfica
Lisbonne quand il n'avait pas encore deux
mois. Dès sa première saison aux com-
mandes de Porto, Santos remporte le Cham-
pionnat national avec l'équipe qui s'était déjà
imposée quatre années de suite, pour être af-
fublé du titre d'"ingénieur du quintuplé".

Santos passe ensuite par le Sporting puis
par le Benfica, devenant le premier techni-
cien portugais à avoir dirigé les trois plus
grands clubs de son pays.

Au Sporting, l'entraîneur croise un jeune
Cristiano Ronaldo, alors âgé de 18 ans, pour
jeter les bases d'un rapport de confiance et
d'amitié qui les lie encore.

Sa carrière a été marquée également par
plusieurs séjours en Grèce, où il a d'abord
entraîné plusieurs clubs (AEK Athènes, Pa-
nathinaïkos et PAOK Salonique) avant d'être
nommé en 2010 à la tête de l'équipe natio-
nale, avec laquelle il a atteint les quarts de fi-
nale de l'Euro-2012 puis les huitièmes de
finale du Mondial-2014.

C'est aux commandes de la Seleçao qu'il
a atteint la consécration. Au sacre européen
de 2016, il ajoute en 2019 la première édition
de la Ligue des nations, organisée par le Por-
tugal.

Cinq ans après l'Euro-2016, Santos reste
fidèle à ses convictions, appelant onze cham-

pions d'Europe et quatre milieux défensifs
sur un effectif  de 26 joueurs.

Malgré son regard sévère et ses réponses
brèves en conférence de presse, Fernando
Santos est un leader charismatique, derrière
lequel les joueurs se retrouvent comme dans
une famille.

Cet esprit de groupe a été la clé de la vic-
toire portugaise à l'Euro-2016, bien plus que
les talents individuels ou la qualité du jeu col-
lectif  proposé.

Fervent catholique, le sélectionneur a in-
jecté une ambition nouvelle pour le football
portugais, jusque là habitué aux jolies perfor-
mances et à de maigres résultats.

"Nous reviendrons ici dans deux ans
pour la finale", avait-il annoncé, tel un oracle,
à ses joueurs pour son tout premier match
avec la Seleçao, justement au Stade de
France, lors d'une défaite contre les Bleus en
octobre 2014. Deux ans plus tard, le Portu-
gal y remportait la finale de l'Euro-2016.

"Cela fait longtemps que nous n'allons
pas aux grands tournois pour participer,
mais pour les gagner", a-t-il prévenu début
mai, en revendiquant ce changement de
mentalité qui, indépendamment du résultat
du Portugal à l'Euro, restera comme le prin-
cipal legs de Fernando Santos.

"Le Portugal est une des meilleures
équipes du monde. Nous avons toujours eu
cette responsabilité et nous abordons tous
les matches de la même façon depuis que le
coach est arrivé: c'est toujours pour gagner,
gagner, gagner" a résumé cette semaine le vé-
téran défenseur, José Fonte.

Fernando Santos, "père de la victoire" du Portugal
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L'Olympique Club de Khouribga
s'est contenté d'un match nul (2-
2) à domicile face au Chabab

Atlas de Khénifra pour le compte de la
25ème journée de la Botola Pro D2 Inwi.

L'équipe phosphatière espérait  rem-
porter une victoire pour continuer à ri-
valiser pour la montée en première
division.

Dès le coup d’envoi, les locaux se
portent à l’attaque et exercent un pres-
sing constant sur les visiteurs qui se re-
tranchent en défense. A la 6’, Capello, en
bonne position, rate un but tout fait.
Malgré les assauts répétés des Khourib-
guis, les deux attaquants de l’OCK Ca-
pello et Mouaoui n’arrivent pas à
tromper la vigilance du gardien Agday. La
23’ voit le CAK porter le danger dans le
camp de l’Olympique pour la première
fois. Une minute après, Capello, face à
face avec le gardien, tergiverse et manque
l’immanquable. Le remuant Sahd,
comme par enchantement, se trouve face
à face avec Ferni, mais au moment de
tirer, Morchidi lui chipe la balle des pieds
(27’). Karkach comprend que le danger
n’est pas loin. En effet, à la 28’, suite à un
corner bien botté, Fofana, d’un superbe
heading loge le cuir au fond des filets. Ce
but contre le courant du match cham-
boule les cartes du coach des Phospha-
tiers. Abassourdis, les locaux se perdent
sur l’aire de jeu. Profitant de cet état de
fébrilité des Khouribguis, El Magri leur
porte le coup de grâce en doublant  la
mise pour les siens (30’). 

L'équipe de Khénifra est un adver-

saire féroce, comme en témoigne le fait
qu'elle  termine la première mi-temps
avec deux buts d’avance. Toutefois, les
Phosphatiers réagissent en seconde pé-
riode en marquant deux buts, par l’inter-
médiaire du capitaine Oggadi (81’) et
Amaanan (88’) sur un penalty accordé
par la VAR.

Suite à ce résultat, l’OCK est
deuxième  au classement, avec 43 points,
à quatre points du leader la Jeunesse
Salmi, tandis que le CAK se hisse à la on-
zième position avec 29 points.

Chouaib Sahnoun

Résultats
Voici les résultats et le programme de la

25è journée de la Botola Pro D2 "Inwi" de
football, au terme des matches disputés sa-
medi: 

Vendredi 
IZK-RBM: 1-0
OD-UTS: 1-1
Samedi 
CJBG-RAC : 1-1
JSS-KAC : 2-0
OCK-CAK : 2-2
A noter que les matches SM-ASS, TAS-

KACM et WAF-WST devaient avoir lieu.

La sélection nationale B en stage à Maâmora 
La sélection nationale B de football effectue, jusqu’au 14 juin, un stage de préparation au Complexe Mohammed VI de football à

Maâmora. A cet effet, le sélectionneur national, Lhoucine Ammouta, a fait appel à 25 joueurs pour prendre part à ce stage, a indiqué la
Fédération Royale marocaine de football (FRMF) dans un communiqué publié samedi sur son site internet.

Ci-après la liste des 25 joueurs convoqués: Ayoub Lakrad (AS FAR), Abdelali Al Mohammadi (Abha – Arabie saoudite), Mehdi Be-
nabid (FUS Rabat), Mohammed Achibi (IRT), Mohamed Moufid (AS FAR), Badr Banoun (Al Ahly – Egypte), Abdallah Khafifi (MCO),
Abdelmounaim Boutouil (SCCM), Amine Attouchi (Abha – Arabie saoudite), Marouane Saadane (Al Fath- Arabie saoudite), Hamza
El Moussaoui (MAT), Mohamed Nahiri (sans équipe), Mohammed Ali Bamaamar (IRT), El Mehdi Moubarak (FUS Rabat), El Mehdi
Berrahma (Al Qatari – Qatar),Réda Salim (AS FAR), Driss Fatouhi (Al Ahly – Arabie saoudite), Hamid Ahddad (Zamalek – Egypte),
Adam Ennafati (MCO), Walid Azaro (Al Ittifaq – Arabie saoudite), Ismail Khafi (MCO), Karim El Berkaoui (Raid – Arabie saoudite),
Ismail El Haddad (Al Khor – Qatar), Walid Essabar (OSC) et Mohamed Rabii Hrimate (AS FAR).

Les arbitres des matches 
amicaux de l’EN
L'arbitre sénégalais Diouf  Adalbert, assisté de ses

compatriotes Guy El Hadji Abdelaziz et Ngoum Mama-
dou, officiera le match amical qui opposera l'équipe natio-
nale à son homologue ghanéenne, mardi au Complexe
sportif  Prince Moulay Abdellah de Rabat à partir de
20h00. L'arbitre mauritanien Boh Abdelaziz, assisté de ses
compatriotes War Abderrahmane et Diba Hamdine, a été
désigné pour officier le match qui opposera l'équipe na-
tionale à son homologue du Burkina Faso samedi égale-
ment au Complexe sportif  Prince Moulay Abdellah de
Rabat à partir de 20h00.

Khairi aux commandes du SM
Le Stade Marocain a officiellement annoncé le recru-

tement de l’ancien Lion de l'Atlas, Abderrazak Khairi pour
prendre ses commandes. 

Khairi a pris les commandes du Stade Marocain en
remplacement de l’entraîneur Mohamed Fadli qui a quitté
ses fonctions au sein du club à l’amiable, a indiqué le club
dans un communiqué. Khairi devait effectuer sa première
sortie dimanche contre l’AS Salé en match comptant pour
la 25e journée de la Botola Pro D2 « Inwi ».

Le Stade Marocain occupe la 6e place du classement
avec 35 points.

Réaménagement de stades
Dans le cadre du programme de mise à niveau des in-

frastructures sportives de football, les travaux de réamé-
nagement des stades TAS et Larbi Zaouli de Casablanca
ont été lancés vendredi. 

Ces travaux concerneront le revêtement en gazon ar-
tificiel de dernière génération du stade TAS et l’équipe-
ment de l’aire de jeu d’un système d’éclairage pour le stade
Larbi Zaouli. Cette cérémonie de lancement des travaux
s’est déroulée en présence de Mohamed Joudar, vice-pré-
sident de la FRMF et président de la Commission des in-
frastructures, représentant du président de la FRMF.
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Divers

Remise des prix aux vainqueurs de la 1ère édition de “MOGA WIND”
Une cérémonie de remise des prix aux

vainqueurs de la première édition de
"MOGA WIND", compétition sportive de
planche à voile et de kitesurf  qui s'est dérou-
lée, samedi à la plage d'Essaouira, a été or-
ganisée à l’issue des différentes épreuves
figurant au menu de cette manifestation.

Ainsi, dans la catégorie du kitesurf
(moins de 20 ans), la première place est re-
venue à Soufiane El Kiraa (Club Royal de
planche à voile d’Essaouira) devançant Mo-
hamed Aboulkahm (Youssurf, Essaouira) et
Hamza Boubrik (Club Royal de planche à
voile d’Essaouira).

Dans la catégorie du kitesurf  (plus de 20
ans), Hicham Jourti (UCPA, Essaouira) s’est
adjugé la première place, suivi de Driss
Warga (UCPA), alors que la troisième place
a été décrochée ex aequo par Faycel Hmidi
(Club Royal de planche à voile d’Essaouira)
et Mounim Maji (Explora Watersports, Es-
saouira).

Dans la catégorie de planche à voile, le
champion Boujemaa Guiloul (Boujsport, Es-

saouira) a remporté la première place devant
Soufiane Sahili (Boujsport, Essaouira) et
Faycel Hmidi.

Dans une déclaration à la MAP à cette
occasion, le président de la Fédération
Royale marocaine de voile, Zouhir Cherqui,
s’est félicité de l’organisation réussie de cet
événement dans la cité des Alizés, indiquant
qu’il s’agit de la première manifestation or-
ganisée dans cette discipline après une
longue période d’arrêt en raison de la pan-
démie de Covid-19.

Il a, dans la foulée, émis l’espoir d'un re-
tour à la vie normale dans un avenir proche
afin de pouvoir tenir d'autres manifestations
nationales et internationales dédiées à ces
disciplines dans d’autres villes du Royaume.

Mettant en avant les qualités dont dis-
pose Essaouira, connue et reconnue mondia-
lement pour ses alizés, un fort potentiel à
même de lui permettre de développer davan-
tage ces disciplines nautiques, M. Cherqui a
fait part de l’entière disposition de la Fédé-
ration à accompagner et à soutenir la promo-

tion de ce sport dans cette ville.
Pour sa part, Karim Elouafa, président

de l’Association du Club Royal de planche à
voile d'Essaouira, initiateur de l’événement,
a indiqué que cette manifestation, qui inter-
vient à l’issue d’une période difficile marquée
par l’arrêt des activités sportives et touris-
tiques à cause de la Covid-19, a été l’occasion
pour tous les amateurs de sports nautiques,
après des mois sans rencontres, de renouer
le contact et de retrouver le climat de la com-
pétition au niveau de leur sport de prédilec-
tion.

Après avoir noté que cette manifestation
a été ouverte aux jeunes issus des différentes
villes du Royaume, il a relevé la participation
d’athlètes venus de Laâyoune, Agadir, Safi et
de Casablanca, outre des étrangers établis au
Maroc.

M. Elouafa a souligné que cette compé-
tition se voulait aussi une contribution à
l’animation de la ville d'Essaouira et à la re-
lance de l’activité touristique dans la cité des
alizés.

Il a, par ailleurs, noté que les nombreuses
inscriptions à cette manifestation témoignent
de l'engouement des adeptes du kitesurf  et
de planche à voile pour un tel événement et
de leur envie de se retrouver dans le cadre
d'une compétition qui allie sport et convivia-
lité.

Les principaux vainqueurs de cette pre-
mière manifestation demeurent les sports
nautiques, la ville d’Essaouira et le Maroc, en
général, a-t-il dit, se félicitant de la contribu-
tion et de l’engagement de l’ensemble des
parties partenaires pour la réussite de cette
manifestation sportive tenue dans une
conjoncture exceptionnelle.

Initié par le Club Royal de planche à voile
d'Essaouira, sous l'égide de la Fédération
Royale marocaine de voile et en partenariat
avec la direction provinciale du ministère de
la Culture, de la Jeunesse et des Sports, cet
événement a connu la participation de 76
sportifs, dont une vingtaine de jeunes de
moins de 20 ans, adeptes de planche à voile
ou de kitesurf.

L’OCK accroché par le CAK

Les Khouribguis ratent la pole position

Le coach de l’OCK,
Abdelaziz Kerkach,
tenu de secouer le
cocotier.



-  Et le pardon des offenses,
mon fils ?  

-  Rien à foutre, je ne suis pas
chrétien non plus.  

-  Alors venge-toi, vas-y. Ne
lui prête plus ta gomme, ne lui
achète plus de  chocorêve. Le
châtiment est de taille, je ne sais
pas si elle va s’en remettre.
Qu’est-ce que tu as été imaginer
? T’a-t-elle promis quoi que ce
soit ? Lui as-tu déclaré ton désir
que tu dois appeler amour je
suppose ? Pourquoi n’aurait-elle
pas le droit d’avoir un fiancé
cette pauvrette ?  

-  Pauvrette ! je hurle. Co-
quette oui. Elle me fait les yeux
doux...  

-  ... pour avoir du chocolat.
 

-  Elle dit du bien de moi à
tout le monde. D’après elle, je
serais un génie en  anglais.  

-   ... pour que tu fasses ses
thèmes et versions.  

-  Tu verrais son Robert. Il
est laid, il a l’air idiot.  

-  Alors que toi...  
-   Arrête, Pétrus, ne me

pousse pas à bout  
-  Je voulais juste dédramati-

ser. Te faire comprendre que tu
as tout imaginé en  solo.  

-  Mais elle me parle, elle me
sourit, elle m’invite à danser un
slow avant de me  lâcher et de
courir vers ce... vers ce... Quand
je pense à ce qu’ils font peut-être
 ensemble... Tu crois qu’ils bai-

sent ces deux-là ?  
-   Peut-être qu’ils font

l’amour, dit Pétrus avec un sou-
rire malicieux. Comment  veux-
tu que je le sache ? Ce sont des
catholiques mais ont-ils fait vœu
de chasteté jusqu’au mariage?
J’ignore l’état des mœurs chez les
chrétiens contemporains.  

-  Pétrus, les filles sont en-
core plus difficiles à comprendre
que ces écritures cunéiformes
que je vois sur ta table. Toi non
plus d’ailleurs, je ne te com-
prends pas. Ton angélisme tran-
quille. Tu ne manifestes
ouvertement aucune fringale
sexuelle. En présence d’une fille,
pas le moindre bouleversement
sur ton visage d’airain. Es-tu, au
contraire de moi fluctuant et dis-
persé, un de ces êtres  tellement
centrés sur leur vocation qu’elle
absorbe toutes leurs forces ?
Peut-être que chez toi les flots de
testostérone se transforment en
idées lumineuses ? Moi, je
cherche ma moitié manquante,
c’est humain, non ? Après 18 ans
de cohabitation avec une mère
qui «se saignait aux quatre
veines» et me qualifiait de «bois
de sa croix» quand je refusais de
finir mes choux-fleurs, je verrais
bien venir vers moi une jeune
fille ouverte au dialogue voire à
une discussion qui ne se termine
pas en menace de suicide. 18 ans
de grand théâtre, Pétrus, cris, tré-
pignements, bouderie, puis l’im-

mobilité soudain, tout geste sus-
pendu, la main pressant la poi-
trine : «Mon cœur ! Il s’est arrêté
de battre ! Ah ! vous me faites
mourir !». N’est-il pas humain
que je souhaite fréquenter une
copine rieuse, chantante, son
bonheur encore décuplé par la
joie de m’avoir rencontré ? 

- C’est humain. Et en atten-
dant cet oiseau rare, tu vas te

mettre avec n’importe qui parce
que tu as besoin de baiser et que
tu as peur de la solitude au cré-
puscule.

Il a sorti son pyjama, se dés-
habille, s’assied en tailleur sur
son lit trop étroit. Il me dit po-
sément : 

- Je ne veux pas être l’esclave
de ma quéquette. Je veux devenir
maître de ma vie. Toi tu crois

avoir fait une conquête dès
qu’une fille t’a souri. Tu es prêt
à courir n’importe où même si
elle te donne rendez-vous à
100km d’ici. Tu es prêt à attraper
un rhume à l’attendre des heures
sous la pluie si elle est en retard.
Tu as même envisagé de te ma-
rier à Bruges avec Geneviève
parce qu’elle t’avait laissé toucher
ses seins mais qu’il fallait l’épou-
ser pour pouvoir aller plus loin.
Moi je ne veux dépendre de rien
ni de personne. Un peu uto-
pique, d’accord mais je m’exerce.
Quand je vois tous ces gens au-
tour de moi dans l’attente du
prochain rendez-vous, du pro-
chain verre, de la prochaine ciga-
rette, du prochain appel
téléphonique, soumis à leur pa-
tron, dépendants de leur famille
... et se croyant libres ! 

- Idéal d’ascète. J’admire.
Mais je n’ai pas la vocation. Je
vais m’en aller. Excuse- moi de
t’avoir dérangé si tard. C’est vrai
que tu te lèves tôt.

Il pose sur mon bras une
main apaisante.

– Tu ne me déranges pas,
Olivier. Tu vas rentrer chez toi,
prendre une douche, boire un
peu de bière ou de whisky et te
dire qu’il n’y avait rien entre
Françoise et toi que quelques
fantasmes de ton côté. «Much
ado about nothing». Dors bien
Olivier. 

(A suivre)

Expresso

Un homme d'une quaran-
taine d'années a été re-

trouvé mort la tête en bas dans
une reproduction de dinosaure
dans une ville proche de Barce-
lone, dans le nord-est de l'Es-
pagne, a-t-on appris auprès de
la police locale.

Les enquêteurs tentent de
comprendre comment et
pourquoi cette personne s'est
retrouvée à l'intérieur de ce
stégosaure en papier mâché
de grande dimension dont
elle n'a ensuite pas réussi à
sortir, a indiqué à l'AFP une
porte-parole de la police de la
région de Catalogne.

"Tout indique qu'il s'agit

d'une mort accidentelle", a
déclaré cette porte-parole, qui
a précisé que la police n'avait
trouvé "aucun indice" évo-
quant une cause "criminelle".

Les autorités ont été aver-
ties samedi. "Nous nous
sommes rendus sur place et
avons vu qu'une personne dé-
cédée se trouvait à l'intérieur
du dinosaure", dans la ville de
Santa Coloma de Gramanet, a
encore dit cette porte-parole.

Pour extraire le corps, les
pompiers ont dû couper l'une
des jambes de la sculpture
métallique recouverte de pa-
pier mâché afin de retirer le
corps. Celui-ci était coincé

dans une "patte" du dino-
saure, la tête en bas, a précisé
une autre porte-parole de la
police régionale à l'AFP.

Des sources policières ci-
tées par la presse locale pen-
sent que cet homme aurait pu
entrer dans le dinosaure pour
y dormir ou aurait essayé de
récupérer un objet, comme
un téléphone mobile, tombé à
l'intérieur. Selon la presse lo-
cale, un père et son fils, qui
jouaient dans la zone, avaient
alerté la police après avoir
senti une odeur anormale
provenant de cette statue de
dinosaure installée par des ci-
némas du quartier.

Un homme retrouvé mort dans
une reproduction de dinosaureStick de mozzarella

Ingrédients :

125 g de farine
125 g de chapelure
1 œuf
250 g de mozzarella
30 ml d’huile d’olive
Sel & poivre

Les étapes :

Dans un récipient, verser la farine puis
déposer la chapelure dans une assiette et
casser 1 œuf  dans une assiette creuse.

Fouetter l’œuf  avec une pincée de sel

et de poivre.
Couper la mozzarella en bâtonnets

d’environ 1 cm de large sur 7 cm puis les
réserver au congélateur pendant 30 mi-
nutes.

Les rouler ensuite dans la farine et les
plonger dans l’œuf  battu avant de les en-
duire de chapelure. Recommencer l’opé-
ration si nécessaire.

Faire chauffer l’huile d’olive dans une
poêle puis y faire revenir les sticks de
mozzarella quelques minutes sur chaque
face jusqu’à ce que la panure soit dorée.

Servir les sticks de mozzarella avec
une salade verte.
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